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MEMBRES DE LA SOCIETE

MOHTS POUR LA URANCK.

Guerre de lOU-mS.

Lo capitaiiic Caiez d'Epinay, du 234" d'infanlo.rio.
L'abbé Chanteloube, curé de Doissac.

L'abbé Clodeu, curé de Corgnac-sur-l'Isle.
Le lieulennnh du (îénio, Charles DEm", pilob)

aviateur.

Le sous-lieutennnt René de Fuemont, du 2t)0' d'In
fanterie.

Le lieutenant Gabi-iel Lassaigxe, de l'Etat-nmjor divi
sionnaire.

Le sous-lieutenant Louis Simon, du 308" d'Infanterie.

'
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Guerre de 1939-1945.

Le maréchal des logis comte Hugues m; CnEYROx nu
Pavillon, du 12' Cuirassiers.

Le lieutenant Albert Lussus, du 162" d'Infanterie.
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Aubeut (Marcel), C, membre de l'Institut, directeur

<lc la Société Française d'Archéologie, cité •Vaneau, 8,
Paris (VIF).

Bbeuie (l'abbé Henri), G. membre de l'Institut, pro
fesseur honoraire au Collège de France, avenue de la Moltc-
Picquot, b2, Paris (XV*") et rue des Ecoles, l'Islc-Adam (S.
et-0.)

GniMAr., professeur à l'Université de Bordeaux, directeur
(les Antiquités de In IX® circonscription, Faculté des Lettres,
cours Pasteur, 20, Bordeaux.

IhfiocNET (Ch.-M.), professeur à l'Université de Bordeaux,
secrétaire général de la Fédération historique du Sud-Ouest,
Faculté des Lettres, cours Pasteur, 20, Bordeaux.

MEMBRES TITULAIRES

194-5. Abzac de Cazenac (M"'° P.), Plaguc, par Coulou-
nieix (Dordogne).
1924. Ai.bert (M"®), le Rivage, l'Aubraye, par les

Sablcs-d'Olonne (Vendée)
192G. Afti.et Le chanoine), enré-archipretre, Sarhit.

(Dordogne).

1943 Agard (M.), pharmacien, Gourçon-d'Aunis (Cha
rente-Maritime).
1042. Acl'erre (Jean-Louis), licencié en droit, notaire,

place Gambotta, 9, OIoron-Stc-Marie (B""-P.)
1940. Albe (Maurice), I. P., artiste-peintre, directeur de

l'Ecole Municipale de Dessin, rue -du Plantier, 14,
J'crigucux.

1049. Alibert (Louis), liomme de lettres et, née
Baco, rue du Père-dc-Jabrun, 20. Bordeaux et château Le
Brandier, Gradignan (Gironde).
1949. Allard (L'abbé), curé de-Borièzc, par Terrassdn.



lOio. Amblard (M'"' Armand), libraire, rue de la Résis
lance, 37, Bergerac.

J948. Andrk (Jules), sous-directeur de la Société Géné
rale (service de la Conservation des titres), rue de Varsovie.
9, Périgueux.

1944. André (M"®), Notre-Dame du Fresnoy, Montpjnron
(Calvados).

1920. Andrieu-Delille (M"® Andrée), Rouffignac.
1943. Ansttet (Henri), garde domanial des Foréls, les

Gaillouneys, La Teste-dc-Bucli (Gironde).
1980. Appeyroux (L'abbé Henri), curé-doyen, Excidouil.

1934. Ardillier (Max), docteur en droit-, négociant,
boulevard de Vésonc, 23, Périgueux.

1049. Ardillier (Michel), rue des Tliennos, K)
Périgueux.

•  193S. Arlet (Jean), ingénieur civil des mino.s, rue
Hamelin, 3, Paris (XAH®).

1941. Arlet (Louis), avoué, conseiller général,
place de la Grande-Rigaudie, Sarlat.

1950. Artensec (Jean d'), secrétaire ndministralif à la
Préfecture; rue Botlin, 37, Périgueux.

194-9. Aubin.at (Albert), ^ A., iDropriétaii-e, premier
adjoint au maire, Ribérac.

1930. Al'risse (Eugène), ^ I., inspecteur honoraire de
l'Enseignement prinuiire, rue J,-E.-Lafon, 34, Péj-igueux.

1943. Aubisse (René), inspecteur de rEnregistrement.
les Vignes, route de Cliampcevinel, 21, Périgueux.

1939. Audlant (Pierre), directeur de la Banque do
France, rue Dominique-de-Florence, 47, Albi (Tarn).

1943. Auchaire (René), les Eyzies-de-ïayac.

1943. Baiyé (Gilbert),' receveur-distributeur des P.T.T..
rue Puébla, Périgueux.

1943. Baleyte (Jean), professeur au Lycée Gourand,
Rabat (Maroc).
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1948. Balmks (Raymond), agrégé de l'Université, pro
fesseur de philosopliio au Lycée, rue Lamartine, 22, Péri-
gueux.

1947. Balout (Lionel), chemin des Glycines. Alger et la
Rochefoucauld (Charente).
1943 Barat (.Tcan), place du Foirail, Bergerac.
1948. Barbancey (Marcel), clerc de notaire, rue Laugier,

ii7, Paris (XVIP).
1950 Bardon (Jean), directeur des chemins de fer dépar-

lemcnlaux, rue de la République, h, Périgueux.
1049. BARDON-DAxrARziD, avocat, conseiller de la Répii-

jil(que, et M'"", née Rrquier, rue de Strasbourg, 76, Pé-
rigueux.
1946. Baret (Roger), §, 5, correspondant du Cour-

rinr Français du Péngord, cultivateur, Lnpouyade, par
Rougnac (Charente)
1947. Baudy (Ivan), électricien, et M"'", rue Pierrc-

Sémard, 30, Périgueux.
1936- Bariteau (Louis), ancien magistrat, château des

Berrardières, par Rudeau-et-Ladossc.
1923. Barjou (Le colonel Victor), avenue Béranger, 14,

PessQC (Gironde).
1942. Barnier (\r'° Odette), ̂  L, chef de bureau u la

Préfecture boulevard Albert-Claveille, 18," Périgueux.
'1950. Bauray (.Jean),- chef de section â la mairie, Péri

gueux.

1950. Barrier (M"^"^), rue de Strasbourg, 74, Périgueux.
lÔoL Barrière (Claude), licencié ès lettres, diplômé

d'études supérieures, rue Mazarin, 74, Bordeaux.
1920. Barrière (P.), ^ L, agrégé de l'Université, doc

teur ès lettres, professeur â la Faculté des Lettres, rue Ma
zarin, 74, Bordeaux.

1949. Barïhe (Jean), licencié ès lettres, professeur nu
Collège Hcnri-lV, rue de Goulmiers, Bergerac,
1928. Bastard (Le baron Ilenry de), rue de Chézy, 20,

NeuilIy-sur-Seine (S.) et château d'Hautefort.
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1944. Beauci: (M"" Marguerite de), Valay, par Doiizillac;
194-3. lÎEAUCORNU (Pierre) [Pierre Faninc] et M™" [19o01,

rue du Profcsseiir-Pcyrot, 12, Périgueux.
1900. Beaudhy (André), négociant, rue Taillcfcr

G, Périgueux.
i944-. Beaumont du REPAinc (Le marquis Louis de), cliA-

fcau de Merville (Htc-Garonne).
1946. Beaupuy DE Génis (La comfcssc do), cliAtcnu du

Saltgourde, par Chnnceladc.
1943. Bécuennec (L'abbé Corentiii), curé de Gardonne.
1950. Becquart (Noël), archiviste en chef de" la Dordo-

gne, Périgueux.
1943. Béuingard (.Jean-.Nfarie), inspecteur d'assurance?,

cours Tourny, 14, Périgueux.
102G. Belleiuve (M'"" Charles de), diplômée de rKcole du

Louvre, villa du GhAteau, Bois-Colombes (Seine).
1944. Bénazet-Lacarre (Le nicdecin-lieiitenant-colonel),

0, jH'ésident du Conseil départemental de la Croix-Bouge
fi'nnçaisc, rue des Jacobins, Périgueux.

1941. Bengist (Pierre), Fonroque, par Montcaret.
1948. Berooucnou (Jean), photographe, place du Quatre-

Septembre, 3, Péi'iguoux.
1939. Bercounioux (Le B. P. Frédéric), docteur

es sciences, professeur à l'Institut catholique, rue de la Fon
derie, 31, Toulouse (Haute-Garonne).
1949. Bernard (Georges), agent commercial, rue Clniule-

Bernard, 101, Périgueux.
1939. Bertaid (Pierre), commissaire de Société, agréé

par les Cours d'appel, rue Franklin, 3, Paris (XVP).
1942. Berthelot (Camille), professeur à l'Ecole normale

d'instituteurs, rue de la Somme, 4, Boulazac, par Périgueux.
1936. Berton (M""® René), rue de la République, G, Péri

gueux.

1948. Bertran (Antoine), licencié es sciences mathémall-
fiues, diplômé d'études supérieures, rue Salinière, 9, |\>ri-
gueux.
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J9dS. BiîUTnAN (Louis), "négociant, rue Salinière, 9, Péri-
gueux.

JOiO. Bessu G.), sccrciaire de l'Inspection de la Jeu
nesse et des Sports, rue Klébcr, Périgueux.

J9S0. Besse-Desmoulièues (Camille), ^ I-, consul
général de France, les Mouillères, Milliac-dc-Nontrôn.

J94I. BEssE-DESMouniÈuEs (Roger), consul do France,
Bruxelles (Belgique).

i9iîi. Besson-Guyaud (René), ï, avoué au Tribunal,
rue de Turonnc, bl, Bordeaux, et Gastnudias, par Saint-
Paul-Lizonrie.

194!. Beveard (Daniel), arcbilecte D.P.L.G., boulevard
Sainl-iMichel. 39, Paris (V).

i.94-0. Beylot (Raoul), ingénieur agricole, ïhiviers.
1910. Beyney (Maurice), magistrat en retraile, Mcnslgnac.
1933 Bézac (L'abbé Robert), préfet des éludes à l'Insti-

tulion Saint-Joseph, avenue de Paris, Périgucux.

1947. BnuE (André), contrôleur des Contributions iudi-
reclcs en retraile, route de Lyon, 118, Périgucux.
1934. Bidanchon (Roger), architecte, rue du Simplon, 28.

Paris (XVIIZ''). ^

1940. Billes (Octave), S, receveur honoraire do l'En
registrement, rue René-Lestin, 1, Périgucux.

1949. Biraben (J.-N.), rue Frantz-d'Espagnet, 09, Bor
deaux,

1943. Bitard (Jean), libraire, cours Montaigue, 2, Péri-
gueux.

1034 Blanc (Edmond), château de Puymoger, par Javer-
ihac.

1932. Blanc (Séverin), 0. ^ A., directeur de la "NIP
rirconscription des Antiquités préliistoriques, conseiller
général, vice-président de l'Union touristique du Périgord,
et M"*" [1943], Les Byzies-dc-Tayac.
1935. Br.ANcnARD (Fernand), boulevard de Grenelle, 33,

Paris {XV).
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1947. Blanchard (Le ILeutenani Henri), 1®*" régiment do
Tirailleurs algériens, Koléa (Algérie).
1939. Blanciiaud (Edmond do), agrégé de rilnivcrsU»'^.

professeur au Lycée, cours Pasteur, 47, Bordeaux.
1933. Blanciieteau (Marcel), librairie « Aux Ainafcurs de

Lîntbs », bureau 423, faubourg St-Honoré, 36, Paris (TUT;.

1937. Bloc (André), ingénieur des Arts et. MaïuifacturCï;.
architecte, rue Bartholdi, 5, Boulogne-Billancourt (Seine).

1951. Blois, artiste-peintre, membre de In Société des
Artistes 'fr.ançais, Antoniac, Razac-sur-l'Isle.

194-9. Boesch (M"')> ' Goetz-Monin, 8, Genève (Suisse).

1926. Boissarie (.André), ancien pi-ocurcur général près la
Cour d'appel de Paris, rue Guynemer, 4, Périgueux [et rno
de Lille, 5, Paris (VIF)].

1937. Boissarie (Maurice), 0. directeur générai de la
C® française de Réassurances, boulevard de Courcelles, 34,
Paris (XVIF).

1940. Boisserie (Gaston), avocat à la Cour, rue Leverricr,
11, Paris (A^F), et château d'Excideuil

f90f.-BoissEuiLH (Le marquis de), rue Roux-Alphérau, 13,
Alx-en-Provence (Bouches-du-Rhôfic).

1950. Bonis, membre de l'Enseignement, rue Clos-Chas-
saing, 31, Périgueux.

1950. Bonis (Pierre), boulevard Saint-Germain, 225, Paris
(VIF).

1940. Bonnaire (E.), ancien élevé de l'Ecole des Chartes,
lue Jean-Ferrandi, 16, Paris (VF).

1946. Bonnamy (Jean), château de Fnuro-Sourd, Moni-
caret.

1947, Bonnet, directeur d'école, rue Kriiger, 7, Péri
gueux.

1949, Bonnet (M"® Renée), Beynac-et-Cazenac.
1947, Borias (Hugues), rue du Président-Wilson, 44,

Levallois-Perret (Seine).
1946. Borias (Pierre), ingénieùr I.C.I., rue de la Miséri

corde, 3, Pérrigueux.



iVoO. BoniE-DucLAi r) (Pione), insliluicur, Siiint-Anloino-
dc-Cumoïul.

i94-7. BoLciiAiŒf-, jncfcssour au Collège moderne et
lechnitiue, (amseillei- général, rue des Tanneries, Péj-igucux.

iViS. HoiaaiEu (IL), professeur au Collège, rue Ar'sènc-
Luinbci'l, M(5, CJïuloilei'auU (Vienne).
194S. lloucniu.oE' (Henri), inilustriel, place Clairat, Ber

gerac.

104-7. lîea.ET (Le «oloiiel), $, L, de rinraiilcrlc
culoniale en rotraile. boulevai'd Soult, 04, Paris (XII*), et
Domine.

1934. Boliij-cin (L'abbé Léon), professeur à rinslitulioa
Snbii-Josepb, avenue de Paris, Périgueux.
1027. Boun (Alfred), iî, conseiller de l'Union fran

çaise, rue de Liège, 40, Paris (VÏIF).
1042. BounD^irj.HTTE (Jean), ambassadeur de France,

Caracas (Véné/néla). [Ministère des Affaii-es étrangères
(Valise).]

1033; JiounDicnoN (Jean), Sis L, négociant, Monlignac-
sur-Yézèrc.

1040. lloLHGÈs ((Jeorges), G. ̂ ..industriel, quai d'Orsay,
2lj, Pciris (VIL), et le Mousiicr, par les Eyzies-de-Tayac.
1027. Douugès (Louis), licencié es lettres ci en droit, diplô

mé de LKcoIc des Sciences jaditiques, Saint-Suipice-ct-
Cntneyrac (Gironde).

1040. BoL'iuîÈs-MAUNounv (Maurice), député de la llaute-
(inronne, ancien ministre, rue de Lii Boétic, 07, Paris (VIIL).

1030- IlouncoN (Maurice), membre de rBnseigricincnt, à
Ilcauséjour, Sainl-Cyprien.

1048. Bouiuel (Léonce), licencié en droit, inspecteur-rece
veur de rEnregisirement, i-ue Victor-Hugo, 174, Périgueux.

î',130. liornLANu (Le DO, rue Vicior-Hugo, 20, Périgueux.
1926. Bouiirut-Lacol-tlre (Le DO, ^

Algues, Ponlaillac, Royan.

1941. Boiyssome (L'abbé Jean), chanoine Iionornire
de Tulle, professeur ù rinslitution Bossuct, Brive (Corrèze).



1938. Bovine (Louis de), iugénicur civil, rue- de Mel/,
■J3, Pérlgucux.

1912. Boysson (Alain de), liccncio ès sciences, indus-
Iriel, Bagnères-de-Bigorrc (IJaiiles-Pyrénées), et Masroherl,
Vitrac, par Carsac-de-Carlux.

}' 89i. Boysson (Bernard de), eluUenu d'Argcntoncsse, par
Saint-Cypricn.

J9S7. Boysson ((iuy de), du ('anal do Suez, Agence
supérieure, Isniaïiia (Egypte), boulevard Périé, 147, Mni-
seillc (Bouches-du-Ilhône).

194-7. Braciiet (PieiTc), négociant, juge au Tribunal de
conimcrcc, rue Victor-llugo, Jt, Périgueux.

1949. Brachet-Matiuku (Piei-re), le Pinsou, Montngrier.
1941. Buamerie (Max), direclcur d'école, Laforce.
1949. Buassem, coiffeur, Laforce.
1927. Brau-Lonc (Louis), contrôleur principal honoraire

des (Contributions indirccles, rue (CnrdinabLccot, 21, Bor
deaux.

1048. BirÉNicuoT (L'abbé), curé de St-Laiircnt-la-ValliV.
1938. Bretiié (Emile), A., professeur au Lycée Fonta-

nos, rue. Ganibella, 68, Niort (Deux-Sèvres).
1939. Breton ((;iiristian), industriel, rue J.-E. I..^ifon, il,

Périgueux.
1937. BitiAE ((ieorges), chirurgien-dentiste, boulevard

-Atonfuigne, 36, Bergerac.
Iffil. Bhjouet (E.), entrepreneur de travaux publics, rue

Lamartine, 4, Périgucu.x.
19iO. Bhisbol't (M"® Jeanne), boulevard Sainl-Gennain,

43, Paris (V®).
1920. Brol' de Lauiuère (Pior're de), licencié on droit,

avenue de Paris, 7, Périgueux.
1050. Brunet(G.), 0. ancien député, maire de Bibi'rao.
1942. Bri'net (J.-Féli.\), docteur en droit, diplômé île

l'Ecole des Sciences politiques, rue de l'Evangile, 16, Paris
(XVilP) et Tocnnc-Saint-Apre.

1948. Brl-t (Bené), industriel, rue Sainle-Cidhcrine. 61
Bcrcerac
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194-7. Bruzei. (Jean), insUtuteur, Coiinèrcs (Gironde),
1927. liucEis (Maurice), diplômé de l'Institut d'art et d'ar-

cliéologie de rrniversilé de Paris, nrchiiecte départemental,
rue Paul-I.i>uis-(>)uriei-, (iO, IMrigneux.

}!)27. }{iCMKT (.\]l'i-ed\ direcItMir lionorairc de la Pr inler-
jiationah^ des \\'agi)ns-]ils et gianiis K.\j)ross européens, rue
de Longeliam])s, lîlO, Paris (XYi').

104-2. Mlssei.et, insjEocteur de la du Chemin de fer
d'Orléans en lelraife, rue Claude-Bernard, 3, Périgueux.

19-i7. Caiiuict (M""' Ail)érie), Fondauniier, par Cénac-et-

1807. Calks (L'ahhé), au Couvent, Monjm/icr.
1028 C.Aij.ANDRKAL- (A.), cliulcou dc Ileauvais, par Lus,-

sas-et-Xontronnea u.

IV-H. Gal.mkil (M"' Paule), le Caze, Loubéjac, par Yille-
franche-du-Périgord.
1927. tlANTiitj.Ai'vi: (Maurice de), rue du Pavillon, D,

Tlurdeau.v.

104-8. t^AnsALADi: nu Pont (A.), ancien élève de riîcolc
Polyteclinique, avenue des Champs-Elysées, 03, Paris
(MIT), et la Cuillei-mie, Auriac, par Nantheuil-de-Bourzac
(Duidogiuî).

1041. Cauvks (Louis), llézenac, par St-Cyprien (l)oi'-
dognc).
1044. Castanet (Mai'cel), propriétaire, Castelinerle,

.^ergeac |>ar St-Lcon-sur-A^ézèrc.
1941. (.-Ki.EHiEit (Jean), instituteur retraité, rue Thicrs.

I\'rigueux.

1048. (-ELI.ÉEUEM (L'abbé), institution St-Joseph, avenue
de Paris, Périgueux.

1046. Cézac (Bertrand dc), chatcau. d'Ajat, par Thenon.
104-7. t-n\Dois (L'ai^Jjé dc), curé dc Tourtoirac.
1051. Chaule (M""' Maurice), château de Mellet, IVeuvic- ■

sur-)'Is!e.

1032. taiALUp (Le comte Henri de), ï, A., château de
(xjsnac, par Brivc (Corrèzc).
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iOiO. CuAMRO.s* ('Jacques), luinoUcr, Ï3énévcnl, par Si-
Laurent-des-Homnies.

1940. CfiAMPARNAi:!) (Aiidré), Ssi A., luinolier, mcstre eu
Guy Sabcr, vicc-pr(?sident du Hournnt thi Pévigord, Salliv
gourdc, jjur Chaiicelade.

J■ 94S. Giiampeau (Georges), chef de du G.N., n® ,1.
caserne Pélissicr, j'uc Joinvillc, 10, Alger.

1930. CiiAMPou (Roger), ingénieur agronome, inspccieur
général adjoint à la caisse de Crédit agricole, rue Casimir-
Périer, 0, Paris (VIP).

1938. CuANEE (Henri), directeur de l'Ecole Normalo
d'instituteurs, Le Puy (H'®-Loire).

1941. CuANCEAia.Mi-: (Jj'abbé Georges), curé-doyen
d'Eymet.

1932. GHAPGiEa-LAuoissiERE (M"® Germaine), professeur
nu lycée de jeunes filles, rue Combo-dcs-Dames, 4',
Périgucux..

1033. Chapon (M"® Germaine), direcli ice de l'Ecole mntor-
nelle du Toulon, Périgucux.

1947, CiiAPOL'f.AUi) (M""® H.), cours ÎMonlaignc, 2'\.
Périgucux.

194-7. CiiAppAnT (M.), chirurgicn-dontisle, rue Gainbella.
rî3, Périgucux.

lOiO. CiiARET (.Tean), licencié ès letfres, bibliolliécairc iP
In Ville, rue du XlV-JuilIct, 7, Rcrgerac.

1033. CiiARMAinv (Gaston), T., dii'cclenr de rKcole
inusicnlo, route de Périgucux, JO, Mussidan.

1948. CiiAnnEYnE (.M"® Geneviève), licenciée en droil.
avocat au barreau, me La Boëlie, oO, Périgucux.

1943. Chartrolle (Joseph), rue des Sables, 37, St-Pnr-
dou\-la-llivicrc.

1933. CiiASSAiNr, (Le D"). Paiilhiac. par Daglan.
1943. Chastel, agrégé de l'Universilé, docteur ès îcMrrs.

et M"", née Grand, rue de Lubeck, 30, Paris (XVP).
1930. CiiASTEiCNER (Lc comtc François de), $ (39-4b),
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capitaine de cavalerie, château de Borie-Petit, Champce-
viiicl, par Périgiieux.

Jf)oO. (inASTiaoNEii (M''® de), infirmière dîplonu'e de In
Croix-Houge française, château do Boric-lVIll, Cluunp-
cevinel.

■Î 0S2. CiiACMirrrr- (L'ohbè), curé-doyen de Montagrier.
/.9a0. CiiArvET (,M"® Georgctto), Villefranche-de Lon-

cliapl.
•  i92l. CiiAYnOLi (ï/inlendant général Roger), G.
rue Rosa-Ronheur, G, Paris (XY"), et le Castclct, Donune.

i0i7. CuAZAui) (Pierre), correspondant-rédacteur de Su<h
Ouest, iMareiiil-sur-BclIc.

1934-. CMEMi.\Ar)E (Roger), propriétaire. Montcaret.
1947. r.uEVALiEn (M"® Marguerilc-Mario). bibliothécaire

de l'I'niversité, rue do Pczoux, 8, Clcrinont-Fcrrand (Piiy-
de-Uome).

1932. Ciieymrh (Le D' André), rue Lavcn, 9. Mciidon
(S.-el-O.).

lOio. CnruitAc (I.c D"" G.), rue Viclor-llugn, 33, Péri-
gueux.

194-3. Gun.LAi i) (M'"® Marguerile), avenue Wilson, 101.
Angoulèino (('liarenbO.

1933. <ÎHoisi:i r. (Le cpnitc de), duc de Puasijn, château
de Sej)t-Fonts. jiar Périgueux, et avenue ExeluKins, 19, le
GhesiKiy (S.-et-O.)

1950. Guosk (.\ndré), industriel, rue Qualrcfagcs, 8,
l>iiris(V®).

1935. r,ij>iKiu!: (Le chanoine Raymond), auinùnic'f de Ste-
^larlhe, j-iic de la Gilé, 2, Périgueux.

1949. (Xavicuh-: (Roger), professeur du CoUègP Modei'ne.
Kxcideuil.

I9:i0. Glémknt (Lucien), licencié ès sciences, professeur
rue. Raudelique, 22, J'aris (XYIIP)-

1948. Cr.EnuEmE (Roger), A., chef de division a la
Préf<'ctui'e, chargé de mission du minislôrc de rEducalion
nationale, rue Léon-I)essalles, 14, Périgueux.
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1946. CoCL'LA (M'°' Paul), rue Bodin, J7, Périgueu
192:t: CoLi.N (M""" H.), nvetuie de Pai-is, :jd, Périgiieus
104-8. CoLOMM (M"' .Madeleine), rin' de î51msl)ourg, 0.

l'ériguoux.
lO')!. (!o.Mi}t:st;oT f.lean)> bouh.'vard Ji'ndle-Augier, .1,

Paris (\VI').
l!)8i. (".o.MTE (.M"*' Atine), rue iliHlin, dO, JV-rigueux.

HhjO. Buxeiiou (lean), 0. Ircsiu-ler-jmyfur général des
iJniiehes-du-Bhône, Marscill»'.

1048. OiNOi.KT (Le !)'■), maire de Villefranelio-de-Lon-
cliapt, cl -M'"" [PJaO].

1022. Constantin (Le baron Yves de), éonseillrr
léférendairc à la Cour tics Coiu]jles, rue de .Monlpensior, 2<>,
J'ai-is (l'O-

IO.jO. Constantin ue (àiateai Ni:ur (Bayniond), diplôipé
notaire, secrétaire générai dt^ la Fédération de la Mulualilé
agricole, allée de Tourny, I I, l'érigueux.

1048. CoiNTOU (Hoger), ins]»ecleur de FEnregisfreincnl,
nie Taleyrand, .'17 bis, J*érigin*ux.

1040. CooLs un .li:oi.AaT (^Ceorges), avocat près la (/>ui'
(l'aj)pel, avenue Bruginann, dd7, UccbvBruxelles (Belgiipie).

1040. (if)0 (L'îd)bé Paul), proîlessiMii- au Petit Sséminaitv,
Bei-gGJ-ac.

lOU). (!oo (Hoberl), A., insj>ee[eur de' rKuregisIre-
incnl, i-ue Yalelle, lOM, Bergerac.

1048. (ioQUET nu Sahuoi;, rédacteur- jrriîicijrnl à rilôtcl
•.l<! A'ille, ('.asjdjianea (MarocY

1010. (^nnnizn (.M""' C-)' t^Laleau de la Caulei-ie, jmr SI-
îsévcj'in (CJiai'cnte).

1035. CouNEii-f-K (Ilip'polyle),. M. II., insjrecteur princi
pal des (kjntrihulions indirectes en relinite, et M'"® fl9-itd,
avenue Ctivaignac, 0, Périguoux.

1040. CrrsTE (L'abbé Pierre), curé de Fonrotjue, jmr
Kyniei.

1040. ('.OSTISEIJ..A .Antoine), doinaînc des .Marcanips.
par Evrenville.



19ot. CoucKOT (Pierre), professeur d'histoire à 1 Ecolî
.Normale d inslilnleurs, Périgueu.K.

1027. (^ororiir (Henri), directeur lionorairo des
Toliacs, .Monlcarel.

/y/7. (JouiiML (.leaii), direcleur de l'impriiiicrio l^éri-
gourdiiKr, et M'"" [ lUoOj, place Fraticlievillc, 17, Périgueiix.
i0i5. t/Oi'iriKi.x (riill)ert), Laurièrc, par Antonne-el-

'JVIgonant.

1050. CousiNiiT (Louis), reeevcur-percepleur. Hucil-Mal-
malson (S.-et-O.), et domaine de Lespaiil, A'iliofranolic-de-
Loneliajd.

1046. CoussiHou (Gahi'iel) et M'"" [lOol], membre de l'En-
selgnemenl, avenue Hertrand-de-Horn, 10, Périgueu.x.

1048. (Iouvhat-Dlsvicucnes (René), inspecteur principal
honoraire de la S.N.C.F., rue de lu Solidarité, 29 bis,
Fiiris (Xl.V).

1017. Cnrvn.vT-DEsvEuÔNES (Roger), rue du Coninierco,
14. Rif>m-ès-.Montagnes (Cantal), et. Le Change.
1040. (>)u/j.\ou (René) et M"'" i i948], Juniithac-le-Grand.
1040. Ciivss.\T (Henri), dircct.eur-adniiiiislraleîir de

1 Echo (lu nibéracoi.'i, Ribérac.

1051. CnuvE)Li.i:t< (A.), ingénieui- des Ponts et Chaussées,
maire de Liste, Rrantùmo.

1024. CiLGiNALi) (L'abbé), curé do Rourdeith;s.
1020. DagaM) (.1.), ijulustriel, rue AMctoj-lbjgo, (»7.hî.'>",

lY'riguPu.x-

/y/7. llANtu RANj) (iMicliel), .A., aurégé de I Tuiversité;
profess(Mir du Lycée, rue A'ictor-Ilugo, 23, Périgueux.-
1048. Damei. (IJeni'i), horloger-hi|^outiei', lue Antoine-

Çndaud, 2(), Périgueux.

1042. Daupkix (.M'"" iilinile-AdoIjihe), rue du Cué-de-Rar-
nabé, 12, Périgueu.x.

1048. Darpkix (Le W l^ierre), rue Sf-Ksprit, 8, Rergerac.

ion. Uautevelle (.Jean), rue Joseph-lï, 9, Bruxelles
(Relgi(|ne).
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194S. Dartige du Foup.net (^V"" rAmirale), villa Paknaii
rue dos (dialots, 2, Péidaucux.
lim. Dm'diux (Ho-or), in^ouiciir-aicliiloclo, piai

nianov, 0, IVri^ucux. ,
Dauhiac (FUoinio), doclour on droil, tnouc,

vard Viclor-Hugo, Linio^os.
IV47. Dauiuau (M""^ .Unui), nvonuo itorlnuul-dc-ljoin, '

Périîiiiciix. , , . ,,

1037. DAUn.AC-I)i:i,A.;E (M"'^ Alico\ iu<' Pa.d-Luuis-Cai-
rior, 7, Poritîucux.

1038. Oauveugne (Uol)(n-l), agi-ogc <lo rriuvorsdo p
fpssoiir au hycâc .Îaoquos-Dccouol, i-uo Lagrange,
I\*uis (V")- . . ,1)

lOiS. Davet (Hono), receveur des P.T.T., lidlum
derPônie). ^ ^ .

1027. DiîUKEit (M""^ do), avenue Viciui'-Ungo. :î9, Pa^is

91i6. Deguiuau (Le D'" Pené), chevalier do la Sank p"*
hlique, A-, ancien interne des hôpitaux, directeur dejun-
Icnicnlal de la Santé, rue Dugucsclin, Iti, l^érigueiix.

1050. Dki tkeix (M"' 0 ), vicaire générai de Maiisei-
gnour l'Evoque de Péi-igucux cl Snrlat, directeur des (Ouvres
diocésaines, cours Montaigne, %i, Périgueux.
1949. Deliam (Pierre-Labricl), receveur central do 1 L""'-

gistrement et des Doniaiiies, rue A^-Hugo. 31, Périgueux.
1950. Déjean (Jean), docteur vétérinaire, Puynorinand,

]»aj- Saint-Scurin-sur-l'Isîe (Gironde).
1035. Dei-age (Henri), A., instituteur honoraire, rue

de A'crdun, 24, Nontron.

1045. Dei.age (M"^ Madeleine), chef de service du Aluns
tèrc de la Justiciî. rue de Pennes, 70 bis, Paris (VP), et logis
de Cormcille, par CIianipagne-et-Fontainc.

1047. Deeage fLe D'' Paul), rue Adèle, 13, Paris (.Wll')-
194S. Deeaiiave (Georges), industriel, Saint-Louis-en

risle, par Mussidan.
1947. Deeastelle (Jean), rue Kléber, 34, Périgueux.
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n.i.BANcuT (0.1ct,), étudiant on mcdecinn, rno
llochc, 14. Agcn (I.ot-ct-Guronne). do Lu

■I0i5. Diît.ciîn niî PuirMi-r.K (Le comte),
Vieille France, rue Conmavtin, 12, Pavis (IV). V '
rilûtcl (le A'illc, Aurillac (Cantal).

1040. Dei.mas (Kcné), rue du U'"-Lonibard, Terrassou.
1040. Dki.mas (Rogci-), négociant, Sarlat. ^ .

^1047. Dki.pat. (M'"" Marguerite), rue Sirey, a, PcTigueuA.
1047. Di-n.pECu-LAiiOnii-:, homme de lettres, rue Edmonr -

Roger, jn, Paris (XV). . T-T.mn
1030. Dei.péuieiï (André), négociant, cours \icloi-U g ,

22 bis, Rergcrac. r i i
1028. Diîcpy (Armand), A., arcliitecle en clict de a

Ville, rue Victor-Basch, ol, Périgueux.
1021. Delteic (L'abhc Jean), curé de Monsac, pai' Beaii-

mont-du-Périgord.
104-7. Dei.teieu (C.), ^ I-, professeur au Collège Moderne

el technique, rue Pierre-Curie, 7, Périgueux.
194.~). Deetheie (Le R. P.), Ecole Saint-Joseph, Sarlat.
1041. Deltheil (L'abbé Roger), curé de Carsac-de-Carlu.Y.
1045. Deaieaux (M"'® Charles), Cazals (Lot).
1046. Denis (Le D""), Rrantôme.
1039. Denoix de Sai.nt-Marc (Daniel), notaire, rue Moii-

nct-SuHy, Bergerac.
1930. Denoix de Saint-Marc (Henry), le Fournial, par

Cainpsogret.
1931. Denuee (Jean), conseiller général, Beanmont-du-

Périgord.
1020. Déhoui.ède (Maxime), docteur en droit, Cherval.
1049. Desace, propriétaire, Villefranche-de-Lonchapt.
1041. Desrarats (M"® Renée), rue Combe-des-Daraes,

périgueux. .
1040. Desgraves (Louis), archiviste-paléographe, biblio-

ilRîcairc de la Ville, rue Mably, 3, Bordeaux.
1947. Desmonen (M"® Edith), iournalislo, cours Montaigne,

46, Périgueux.



1933. Desroshùrs (M'°® Roger), altachée h la Biblioiluique,
rue Antoine-Oailaïul. 2, Périgiieux.
1943. Desvehgnes (Robert), ingénieur P.G.P., dii'celeur

général (les Tréfilciries du Périgoid, rue Lonis-Mle, l'.t,
PériguGux.

1951. Oeviixari) Rrânlonic.

1049. I)i(n<sox, rue de Longcbamp, 175, Paris (X\T), ol
.lenn-du-Glos. par Egliseneuvc-d'Issac.

1947. Dikras (Jean), agent général d'Assiu-ances, cours

-Montaigne, 7, Périgiieux.

1931. DiMors'o (Edouard), caj)ihiine on retraite, les
(iravcs, route de Rordeau.x, Ribérac

1928. Dociie (Paul), #, 1., professeur au Lycée, rue
de La Boëtie, 59, Périgiieux.

1941. Dollé (Louis), professeur à la Faculté des Scion-
ces de Lille, rue Fnidhorbo, 52, in Madeleine (Noid).

1931. Dome.noet de Mai.alger, ingénieur agj-onome, nio
Neuvc-d'Argcasoii, 125, Rergornc, et chateau de In Fon-

roussc, par Monhazilinc.
1948. Donzeau (Maurice), négociant, et M""' [10491, nio

(vhanzy, 13, Périgiieux.
1948. Donzeai: (René), secrétaire général du Bournal,

avenue Bertrand-dc-norn, (», Périgiieux.
1935. Dubosco (Guy), consej'vateur adjoint aux Arcliives

Nationales, rue Barthélémy, 10, Paris (XV®).
1911. Dubois (L'abbé), curé d'Arligues, par Ageii (hôt

el-Garonne).

1948. Duboudin (Marcel), propriétaire, le Glavoaii, Monl-
peyrou.x.

1944. Dubuisson (J.), agrégé de l'Université, Brantôme.
1927. Du Buit (Jean), G. inspecteur général Iionorairé

des Finances, rue Rémiliy, 14, Versailles (Scine-et-Oise).
et château de la Peyzie, Lisle.

1950. Du Guazaud (Henri), cours Jean-Jaurès, J24, Cln-
mart (Seine).

1936. Du Cheyron de Beaumont (Le comte Louis), capi-



Iftine (le (;avnleii(j en retraite, villa (Uiantilly, La TckIo-
Arcachon ((liroiule).

1934. Du (li.i'ZEi. DE Demai.-hix (Tliéodore), 5, ingfv
nieur, rue Sninl-tiral, 118, Oloron-Salnlo-Mai'ic (Bnssos-
Pvrénées).

1939. I)u(:(h\(n': (Rogcir), I., directeur honoraire
d'Ecole primaire supérieure, rue J.-ï5.-Uifon, 8, Péiâgueux.
1950. Dudheujiji (Maurice), notaire, Lancpiais. .
1937. Dukuajsse (André), 1., dircclour d'Ecole liono-

raire, rue de I.a Doëlie, 'J7, IVrigucux.

1932. Dujahuiu dk i.a Iïivièjie (Le D"" iïené), C. î, de
l'Académie de .Médecine, sous-direclcur de rinslitut Pas-
leur, avenue Vicloj-Hugo, 18 bis, Roulogne-sur-Seine.
1944. Du.iauuic-Desu.ombes (M"® Irma), le Maine, jjar

Ollos.

1914. Du Lau d'Ajxemans (Le niaiapiis), ciiAteau de Mon-
lardy, par tirand-Brassac.

1945. Dumas (Jean), A., directeur d'Ecole, Ribérac.
1951. Dumazet (S.), maire de Brantôme.
1950. Di-MifiuoN (Pierre-Joseph), Minzac.
1949. Dumicron (René), et [1950], Villefranche-dc-

Lonchapt.

1946. Dumont (M"*" Loiiis), professeur honoraire, rue J.-E.
Lnfon, 28,. Périgueux.

1928. Dumouiun de La Plante (Joseidi), 0. chAlcan de
la llierce, Brantôme.

1930. Dunocier (Roger), avocat du Barreau, et -M"" lI9451,
nie de Metz, 1(5, Périgueux.
1946. Dupar(^ (M"*' (îoi-niaine), rue du (larougc, 8, Genève

(Suisse).

1932. Dupin de Saint-Co'r CL'abbé Géraid), aumônier du
Louvent, Sigoulcs.

148. Dupuy (M"® -Marguorito\ rue de La Roëiie, Jo, Péri
gueux.

1931. Dupuï (M'"" Ferdinand), rue Claude-Bernard, o.
Périgueux.



lOiS. Durand de Ramefoiit (De colonel), cliôtcau de
Ramefort, par Boui'deilles.

Durand-Ruei. (Charles), avenue de Friedland, 37.
Paris (A'IIP).

19i0. DuaANn-TEïssjEU (Jean), secrélalre gemh-al de la
C.G.A., rue Fontneuvo, 22, Llbourne (Cironde).

1048. DuaiEux (De iF Georges), rue de Bel-Air, 3, DaN'nl
(.Mayenne).

1012. DuniEux (De D*" Jean), î, nie Daniy, Tljîvier.s.

1946. DuniEux (Jean-Paul), le Carl.-il, Sninl-Cybranel.
par Gastelnaud-efc-Feyrac.
1946. Durieux (Michel), roule de Rordeau.v, .134, Angou-

leme (Charente).

1948. Durieux (Pierro\ consul général de Fi-nnoo, Chani-
pagne-Foii laine.

1936: Duhoux (De coniniandanl), Savignac-les-Eglises.

1919. Dusoueh (De IF Emile), 0. inédecin-colonol
en retraite, rue Amiral Augey-Dufresse, 2, Ribérac.

1949. Du SoRiwEa (Pierre Monéoier), rue do Yaugirard,
104, Pai-is (XVO-

1919. Duverneuie (M"® Gabriellc), institutrice honorair
Monestérol, par Montpon-sur-rJsle.
1937. Elissèciie (B.), professeur honoraire, Suint-Pée-snr

Nivelle (Basses-Pyrénées).

1906. Escande (J.-J.), ^ I., cour des Chanoines, 2,
Sarlat.

1030. EkcATiiA (François cl'), château de Boisset, par
Saint-Astier.

1936. Estignard (De chevalier Raymond), ii, conimnn
deur vice-chancelier de la Lieutenance de France de l'Ordre

du Saint-Sépulcre, domaine de Fayard, Saint-.\stici

1927. Fargeot (Le D'), Lisle.

1939. Faure (Henri-Etienne), rue des Conférences, 17
Bergerac.

1904. Faure (M"' Irène), Vanxains.
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Ida. Fatre (jMnurico.), ngregé do l'Univcrsil^, Gourdon

104-8. Faure (Raoïd), al,taché à la Société Géncrato, place
do la Cité, 4, Périgueux.

1016. Faure-Muret (L'abbé Arthur), chanoine
honoraire, aumônier des hôpitaux, rue Saint-Front, 4,
Périgueux.

1040. Fayolee nîcrnard), avenue de Bordeaux, 26, les
Trois Bourdoux, Poitiers (Vienne).
1024. Fayolee (Le marquis Arnaud de), président de

l'A.O.P., rue Barbecane, 14, Périgueux.
1947. Feeeoneau (M'""), employée des Ponts et Chaussées,

avenue Daumcsnil, 2, Périgueux.
1939. Féneeox (Paul), agrégé de l'Université, docteur

es lettres, maître de conférences à la Faculté des Lettres do
Poitiers, rue Gabriclle-d'Estrées, 8, Vanves (Seine).

1948. Ferrieu (Jean), cinémathèque universitaire, rue
llonnaffc, 4, Bordeaux.

1949. Ferrox (Pierre), inspecteur général des Eaux et
Forets et du Génie rural, avenue du Jcu-dc-Paume, 30,
Bordeaux.

1051. Fitïe (Paul), géologue, boulevard Voltaire, 20,
Paris (XP).

1943. Feama.vt (Pierre), ingénieur des Mines, Simonet,
par Ribérac.
1030. Feouuy (Henri), éditeur, rue de l'Université, 14,

Paris (VII®), et château des Castillères, par Brantôme.
1943. Focké (Léon), ingénieur, rue Marius-Jauffret, 4,

Marseille (Bouches-du-Rhônc).
1924. FoiNTAEiRANT (L'abbé), curé de Coux-et-Bigarroque.
1948. Forestier (M'"® RnyiTiond), château de la Mothe, par

llautcfort.

1950. Forien de Rociiesn.yrd (J.-G.), secrétaire de la
Société d'étude pour l'histoire du Papier-Monnaie, rue
Paul-Déroulèdc, 18. Bois-Colombes (Seine).

1923. Foucart (M"® Jeanne), institutrice lionorairc, Pey-
niirat, par Moiileydier.



M
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lOiO. Foucaud (Maurico), ageni, général (J'nssumncDs, nio.
^lounet-SullY, Bergerac.

FoL'cnEn (Paul), dii'octonr du Cloiiège modenio,
Ribérac.

194-3. Fournier (.Marcel), ^ I., félibrc majorai, prési
dent du Bournat, instituteur, Ghancelade.

1921. Foiiunier oe LAruiÈnE (M""' Roger), rue Kléber, 40,

Périgueux.
194-6. Foltr.mer de Laurikhe (R-). assureur-conseil, rue

de la République, 28, Orléans (I.oirel,), et château de la
.Marzclle, Fleurnc. par Rouffignac.

1951. Fraxcheteai:, dii-ecteur des Bailcries Péi'igord-Cbn-

rente, rue Saiiil-SImon, Périgueux.

1049. François (.Mieliel), rue Louis-Blanc, 102, Périgueux.
1040. Froiuevau.x (Y.), architecte en chef des Monumcnls

historiques, rue du Gberclie-Midi, 17, Paris (IVO.
1909. Fejaiùn (Jose[di), avoué honoraire, boulevard Lnkn-

nal, 14, Périgueu.N.

1950. Frouin (.M"® .Marie-Anioinclte), docteur en médecine,

boulevard des .Arènes, 215, Périgueux.
1928. Gabeau (Augustin), TAbbaye. Ghancelade.
1926. Gadaud (Le D' Félix), 5^, ancien sénatcur-niairo

de Périgueux, rue de la République, 6, Périgueux
1940. Gag.nebé (Georges', avoué, rue Etienno-Sahatié, SI.

Libourne, et château du Hoc, par .Mouleydioi'.

1923. Gaillard (Le D"" Henri), rue Victor-Hugo. Il),
Périgueux.

1949. Galet (Jean-Louis), i-édncteur â rinspeclion ncadé
inique de la Dordognc, rue Paul-Ouinas, 12, Périgueux.

194-6. Galineau (Le chanoine), curé-archiprèire de la
Cathédrale, rue du Plantier, 12, Périgueux.

1922. Ganon (.M"® .Arinande), directi-icc d'école, la Ohau
mière, rue Ludovlc-Tra[icux, Péi-igucux.
1950. GAUDEArj (Georges), notaire, et M'"® [10118], Ville

fi'anchc-de-Lonchapt.

1945. Gardie (.M.), représentant en librairie, Cliemin-.îuiic.
32, Caudéran (Gironde).
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1921. (JAUfîArn (T.o D*" Pol), rue Fournici'-T-.aclini'inio, 2;»,
Pcrigucux.

19i1. .Uascoi; (.Maurire), insliluleur, Moniignac-suj--
Vézèrc.

1f)Sô. Gautueuon ((^laiule), ingénieur civil des Mines,
Fronlenac (lîironde).

19i(). (lAirnint (Le elinnnine), directeur des (Jlîuvres. dio
césaines, boulevard Monfaigne, 23, Périgueux.

10i-f. (lArviij.i-: (Elie), S- î, percepteur reirailé,
propriétaiie, rue du Quatorze-Juillet, 32, Pergernc.
1920. (ÎAVKLLK (Emile), I., la Hoquerie, jmr Jlni-ba-

zau (llnule-lîart)nne).
194-7. Uavei.lk (Emile), professeur au Lycée de lïagueuau,

avenue des Vosges, 87, Strasbourg (Bas-Rhiu).
10SS. (!ay (Le IF Jacques), Excideuil.
1926 (ÎKxnuAun Bégine), rue d^Vusterlitz, 32, Angou-

Jénjc (Cliaj-ente).

1941. (iENDUY (M""" Jacques), haras de Heuuobovd. (Mor
bihan).
1940. liEonnE (Albert), principal clerc do notaire, rue

Chanzy, o(), Périgueux.
1021. (îÉRAun ni: Bauuy (Le comte Armand de), rue de

Courcelles, 131. Paris (XVIP).
193S. GiiiERT (PanP, président au Tribunal, rue du Maré-

clml-fîalliéni, Cénon (Gironde).
1943. (iiBEUT (Hoger), agent général d'assurances, Sarlal.
1037. GiHAun (Etienne), ingénieur-agr<mome. rue David-

.lohnsb)!}, 103, Bordeaux.

19nO. Gihaui) (M"® Gabrielle), directrice d'école honoraire,
la Tour-Ttlnnche.

1934. GinAUDEL (Ei-.), rue de la Tt)ur, Ki, Bordeaux.
1040. (jiuaudon nu Mazauuert (Pierre), 18, rue d'Agiies-

seati, Pai-is (\III'), et Saint-Martin, par Saint-Jenn-de-Côle.
1029. Giraudy du Guey (Le comte Léo de), avenue du

Roule, 30, Neuilly-.snr-Scine.
194-9. GiTtET (Paul), industriel, rue Sainle-Ui'Sidc, 14,

Périsueu.x.
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^920. CiHY (L'ahhft Robeil), floff<^nr en liiéolngic, euré-
clnycn de Saint-Pardoiix-In-HIvièro.

1923. UinY-LATEHRn>ni% (Kdounrd), notaire, place de la
Halle, Villeneuve-sm-Lot (bot-ef-(baronne).

1924-. Gl.\ngetas (L'abbé Léonard), curé du Change.
I9i3. (ji.iSE (M™* Suzanne), inslihitrice, rue RiclicUeu, 23,

Alger, et Saint-Aignan-d'Hauiefort.

i94-2. (L'abbé André), docteur ès lettres aumônier
de la Rase aérienne, Marakecli (Maroc)-

19S2. (joDO.N'VAS.MKii (Albei't), architecte, avenue
(^moëns, 2, Paris (XVP), et chatcau do Masnègre, par Mon-
tignac-sur-Vézère.

i927. OoNTAL'T-Jhnox (Le comte (luy de), rue Dumonl-
d'I'rville, 17, Paris (XYL), et cliatoau de ÎS'avniilos, Aiigos
(Rasses-Pyrénécs).

i930. CouY (Georges), directeur dos Services agricoles do
la Dordogne, et M'"', rue Sirey, i^érigueu.v.

I9i9. (jOUjon (Jean-Albert), nolaire, Saussignac.
CouncuEs (Jean-Claude), avocat à la (.'our d'appel,

rue Ccorges-ôrandcl, 151, Bordeaux.
1948. Gourvat (Jean), enfrepieneur, rue de. Bordeaux,

127, Périgueu.x.
J9oO. Grand, instituteur, Charniers, par Périguenx.
1942. Gua.nger (Albert), i?, licencié en droit, inspecteur

principal des P.T.T. en retraite, cours Saint-Georges, 50,
Périgucux.

1949. Grasse (M. le professeur), de l'Institut, .et M"'% bou
levard Raspail, 105, Paris (VI').

1949. Grégoire (Alph.) [Joan-Sylvairc], avenue de
In LibéVation, .Montpon-sur-risle.

1941. Grégoire (Le D"" L.-Georges), direcleur des Services

vétérinaires do la Dordogne, rue du Professeur-Poyrot,
Pcrigueux.

1044. Greuer (Etienne), ̂  A., négociant, place Bugeaud,
3, Périguoux.

1930. Greeière (Paul), A., directeur d'école hono
raire, la Bachellerie.
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i942. Holderweiss de Lauriêre le Logis, avenue
des Lauriers, Pau (liasses-Pyrénées).

1950. IluiJi.ET, cotiscrvaleiir des .M. II.. rue île la Consll-

tulioii. 7, Péi'igueu.x.

lOi'O. Ilrui-'ET (Jac(jiies), iusiiluleur, .Maii|uny.
t94ff. Ilr.MrŒUT (M"''), areliivisle-)taléngra])lie, l)U)llolhé-

cuire de la Ville, Périgueux.
I04O. lluirr (Le I)"'J(ïso|.>1i), N'alle.reuil.

1947. l.MiiEUT (Maurice), licencié es sciences, ingcnie-ur-
cUiinislo, iiuluslriei, ^aînl-Pardnux-la-Hivièrc.

1940. .Iardel (L'al)hé Ktlmoiul), cure de Plazac.

1948. J.MMJEUT (M'"" (îerniJiine), atlachéc au Service du
(^adaslro, rue Viclor-llugn, Id4, Perigueux.

1940 Jeam.met (llenii.', seciélaire général de la Mairie,
rue Qu'iioi, 12, Périgueu.v.

1945. Jean.xez-Ai'DRa (Edouard), licencié es lellres,

diplômé de l'Ecole des Sciences poliliiiucs, rue du Clos-
Chnssaing, 40, Perigueux.

1S9S. JouANEL (.\ndié), I., avoué honoi-aire,. conser
vateur des archives municipales, boulevaid Vicioi-liugo, 7,
liergerac.

1944. .loL'A-NEL (Pierre), rue (iyrano, 18, liergerac.
1947. JouA.NEE (Yves), rue V/ilett.e, 80, liergei-nc.
19S8. JouiiET (Christian), docl.eiir im droit, notaire,

avenue Président-Wilsun, 21, Heigcrac.

1939. JounuEs (L'abbé), curé-doyen de Thenon.
1942. JounuES (Louis), inspecteur prinei]>al honoraire

de lu S..N.(7F., maire de Saint.-tihamassy. Le Pécany.
1920 .jocssAi.N (Andi-é), agrégé de l'Université

docteur ès Icllros, membre de la Société des Gens de lettres,
lauréat de l'instilut, l'iie St-Simon, d, Périgueux.

1938. .luDE (Le i)'' Paul), rue Michel-Dupin, 21, La liéol''
(Gironde).

1928. Ji i.iEN (L'al)hé (ieorges) [-Geoiges Rocal], O.
*x< R., lauréat de l'Institut, curé de Saint-Saud.

1950. Kapkereh (M"'" Henry), rue. Aniui-Jaccjuin. 40,
Roulogne-sur-Seinc, et Puy-Oi-Faure, Cuhjac.
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1950. Kellerson (Robert), Plazac. ' •"
}9i8. Koëhi-eh (PiciTR), iiuluslriel, le Pré-du-Mer!e,

Ribcnic.

1'.)47. Larroi" (.1.), jU'oifcssoiii* au Collège Ciibanis, l'iio
AljtluttHe-Uaud'jl., 11, Rrîve (Corrèze).
1080. La Ra'i'i.t, (Lu comte île), cluîf d'(?scadron en

reirailc, le .Marais, par St-CIiainassy.
l'Mi. La Ral'-mk (Lu générai Frain;ois Miciiet de), nu:

:^I-Marlin, H, VilIciieuve-ie-Roi (S.-ut-O.).

LAUonnEHiK-Roi.'EOL' (P.). douleur en droit, dircc-
leur lionoiairc des liôpitaux de Paris, boulevard Ikmnc-
Nouvclle, 'M, J^aris (X'.'.

1051. Laruiue (.M"^ Marguerite), pro]irictaire, la Clmpelle-
Gonaguet.

lOiO. LAiioufE (René), ai'tisle-jieintre, boulevard Victor»
Hugo, 11, Hcrgerau.

1048. LAHitÉoÈUE (Le D"), boulcvai-d Alberl-Claveilie,
Pcrigueux.

iViO. Lauhousse-Lascaud (M"^ .Marie), ^ 1., jn-ofosscur
de lycée do jounés lillcs, rue d Ilauleville, 07, Paris (X")-

1048. Lahrl'e (Krançius)- châleau de la Lande, Aniiesse-
et-Hcaulien, par Raznc-sui'-risle.

1048. Lauiu-me (P.), propriélaiie, (Jaslels, i>ar Saint
Lyjirien.

1040. La(;ai>e (lli'tni), docteui- en di'oil, ès sciences
et ès lettres, ingénieur général des Poudres, en retraite,
rue SIe-Callierine, 170, bordeaux.

1044. LACEmiTRE (Léo), inslituleui-, SI-Laurent-dcs-
lloinines.

1030. Laciiaiu (Ceorges), insliluleur, rue Lailiy,
Tbivicrs.

1043. Laco.mui-: (Le i)'), rue du Cbalcau, i, Issoudun
(Indre).

1044. Lacioiue (Cabriol), Crancey (Aube).
104-7. Laoo-mbe (.M""" C.), artiste-peintre, rue Léon-Dessa-

les, J, Périaucux.
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i9i7. Lacombe (Yves), château de Poutignac, par
Mnreuil-sur-Bellc.

J98<L Lacouhi-: (Fcnuiiul), pirsidciil dos Amis des Ey/lcs.
les Eyzics-de-Tavju'.

103'J. Lacoste (Le I)'), clicvalijM- do la Saidé ]uiMi<jiio,
rue de Varsovie, 2, l^éi igueux.

1927. Lacoste (Jules), O. eotisojllor à la Cour d«' eass-i-
lion, rue Rougel-de-l'lsle, IViiâs (r*").

Î9I4. Lacboizh-i-e (Ani<5dcc Débets de), avocat,
ancien bâlonuior, vicc-iirésidcnt clu Bournal, place Génc-
ral-Lcclerc, 0, Dériguciix.

!9i9. La Du (Milan S.), professeur de langues romanes à
Washington Universily, Sl-Louis, o, .Missouri (II.S.A.).

ytA}/. Laeave (Louis), O. directeur lioiiorairc au

ininislorc de l'Air, boulevard Jean-Janrès, J4, Boulngnr-

sur-Sc'inc.

1950. Laeave (M'"-), 1., directrice d'école honoraire,
rue Gambcita, 50, Périgueux.

1950. Laefaugue (Henri), architccle diplôme, rue du
Gymnase, IJ. Périgueux.

1937. Laeili-e (Jean), directeur d'école, Sl.-Alvore.

19ii. Laei.aouièue ((ieorges), ingénieur des Eau.x et
Forets, Bassillac.

1911. Laeon (Le D*" (^liarles), ?, jnédecin oculiste,
jHcsident de l'Ordre des Médecirts, rue Louis-Mie, 35,
Périgueux.

1950. Laeond-Gui-xlety (M"'" Jeanne), St-Marlin-d''-
Gurçon.
1922. La Fokc.e (Le duc de), 0. de l'Académie fran

çaise, rue de l'rniversité, JoO, Paris (ViP), et château de
Sl-Auhin, par Frestiay (Sartlic).

19i7. Laeorest (Georges), directeur Jionoraire des Servi
ces agricoles, rue .Vndré-Picaud, 20, Nontron.

1946. Lafokest (Uenri), avocat à la Cour d'ai»|>el.
conseiller de l'Union française, boulevard St-Gennuin, 225,
Paris.
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1020. Laportk (Fcrnniid), indush-iol, usine clo la gare,
Xcuvic-sur-risie.

lOiO. Lapouok (Jeun), inslituleur, maire de Saint-Uar-
Ihéléiny-dc-Bussière

JOiiO. Laukbiùhe (Hol)ort), chef tic service à la Tiibliu-

Ihèque rs'aHoimlc, rue du D'"-Jac(iucinaire-Cléincuceau, J,
Pai-is(XV').

La Roijeutie (Norbert de), rue Pigalie, 7, Purh

(LV).
lOiO. Lahl'e (Jeun), coninicrçant, boulevard de Yésone,

J(3, Pcrigueux.

1910. Lassaiune (Jeun), chef de siu-vicc un Conseil tlc~)a

Jlciiublitjuc, boulevard •i:?aint-Michel, (54, Paris (VP), cl
Ilibeyrolles, par le Change.

1V4G. Lassaicnk (M"'° Erncsl), rue FouÊ'nier-Lachanuic,

Périgneux.
1948. JjASSEiuur: (M'"" G.), insliluiiicc, roule de Toulouse,

407, Ponl-de-la-^^aye (Gironde).
1928. Lassout (L'abbé Alexis), curé de Marquay.
194(}. Latouu (François), pi-opriélaii'C, Cubjac
/.W2. Latoi.'u (Jean), docleui en droif, rue du Pulais-ilc-

rtlinbi'içi'e, 20. IJordeaux.

1901. Latocii (Bené), î, docleur en droll, nolairc, rue
(îarnbella, 25, Pcrigueux.

1936. 1>ai:hent (Jean-Paul), andûvisle aux Ajcliives Na
tionales, taie Froidcvuux, 4, Paris (NIA'") et Excideull.

1913. Lal'tiiette (M"'"). Feslalcnips, pur Sainl-Pienv-
dcs-Prés.

1943. Lavai. (Louis): rue Courbet, 4(5, Périgueu.x.
■ 1946. Lavac (lîogcr), î, induslriel, et Al'"" [lOoOj, ruo

Coiirbel, Périgneux.

1946. Lavaud (Le chanoine), curé du Toulon, Périgueu.x.
1944. Lavayssk (André), château de Marsaguct, par

Bazac-sur-lTslc.

193S. Lavemx (J.-Fr.), ruç Gaston-Pinot, 4, Paris (NIX").
Layelle (M"" Eiianc), rue liaspail, 112, Arcuoil

(Seine), et la Peleiique, Urval, par le Buisson.
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1933. LEYDien (Jean), ̂  I., rue Nouve-d'Argonson, 26,
Bergerac.

lV3i. Ley.mariic (Charles), propj-iélaire, A'élincs.
nni. Chymaiui-: (Emm.), inipi-iineur-éditciir, MonHgnnr-

sur-Vézère.

J9H. Ley.mo.n.neuie (.leaii), Q, cunservaleur di's

Ilv]>fitliè<|ucs, Mai'jnantie'(Loi-ct-Cai'onitc).
1940. Leyssen-ne (M"® Maïlé), insUiulrico, Monligiiac-sur-

A'czère.

1930. L'iio.n.mcuh (Le l)"" Jlégis), AIunjKiziei-.

1032. Ligo.nnat (Le clianoine), cui-(^' de ^ainl-Jacciuos,
Bergerac

1944. Lis.njonue (l'aul), i iie de La Boël ie, d2 bis, Bérigiunix.

1048. Llohet (Pierre), comptable, rue du PJantler, 18,
Périgiieux.

1931. Louis (S. E. Mgr (îeorgcs), 5. évêque do
Pcrigueu.x et Sarlat, rue P.-L.-Cdurici-, J'érigiieux.

1034. Lucius (Lucien), conirulcur des i'.T.T. en retrailr,
rue Blaise-Puscui, Bergei-ac.

1037. Lusigna.n (Henri), censeur des éludes au Lycér
Duelaux, Auriilac.

1043. Luxe.miîouiuj (Maurice), agrégé de rUnivcrsilé, •
professeur au Lycée, avenue G. Deljiecli, 60, .\gen (Loi-el-
llaronne).

1048. Luze (Hoger de), trésorier des Asiles .bdui-BosI, rue
des (^liarli'ons, 88, Bordeaux.

Ifii7. Madii.i.ac., professeur au Collcgi^ La Buëlio, Sarlnl.
1030. Mage (Marcel), ̂  A., inslilulcur, rue .lean-Clédiii,

17, Périgueux.
1047. Magnac (Antxjinc), 1^, négociant, rue du Jardin-

Public, JG, Péi'igueux.

1032. Magne (Henri), ingénieur du Service Vicinal en
retraile, le Buisson, Goûts-Bossignols.

1027. Magne (Jacques), instituteur, Saint-Pardoux-dc'
Dronnc.

1043. M.^gke (Jacques), secrétaire général foudatcur des
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H Croquants du Périgord », me Descartes, If, -Sèvres
(Soinc-ef-Oise).

1912. Maii.lard (Robert do), rue de CourceUes, 142, Paris
(XVir), et Sainl-Hilnire-d'Estissac, par Yillnmblard.

1922. Malet (Le marquis de), ciiôtoau do Puycliarnaud.
par Saint-Estèplie.

lOiS. Malevilt.e (le comte Lucien de), artiste peintre,
vice-président de la Commission départementale des Sites.
Aigucvive, par Cénac-et-Saliit-JuUcn.

1050. Maleville (Le D*" J.-André), 0. médecin chef de
la Marine en rctraiic, et M""" [lObl], rue du Plaiilier, 14,
Périguenx'.

1918. Malkîne (René), inspecteur de rEni'egisIremeut,
rue -XoiivelIe-du^Port, 28, Périgueux.
lOiS Mallet (L'abbé Pierre), cui-é-doyen de Sl.-Astier.
lOiS. Mallet (M"® ^^arcelle>, boulevard Alberl-Claveilie,

35, lYuigueux

lOiO. Maiïiïot ■ (M'"® L.), libraire, cours Montaigne, 21,
Périgueux.

1930. Mahcei-ot (Marc), huissier, rue Morc-Dufraisse, 8,
Ibbérac.

1950. >KncuESSEAU (M'"" .Tacquelinc), Villc^franchc-do-
Lonclinpt.

1950. XIauciiivie (llubert), inspecteur des Instruments
de mesure, route de Saintc-Foy, 31, Mussidan.

t942. Maucuivie (M"'®), institutrice honoraire, Ra/ac-sur-
i'islc.

1.944.Mahooav (L'abbé J.), chanoine lionoraire, curé de
la Cité, avenue Cavaignac, 10, Périgueux.

1039. Marie (M""*), institutrice, Bolvès.
1926. Marqueyssat (M"® Eve), U A., institulricc hono

raire, rue Talleyraud-Péi-igord, 39, Périgueux.
1947. IMartln (W.), comptable, rue de la Rivière, 11,

Périgueux.

1920. Martin du Thêii. (Le D'" G.), avenue de Neuilly, 52,
Neui^y (Seine).
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i948. ̂ [ARTINEAU (Charles), ingénieur des Arts et Manu
factures, photographe, rue Salinièrc, 2, Périgueux.

1950. Mautinetty (L'abbé), curé de Celles.
1935. Marty (Bernardl, chirurgien-dentiste, cours Toiirny,

2, Périgueux.
102G. Marty (Gabriel), rue des Remparts, bO, Rorileoux,
19i7. Marty (Simon), propriétaire. Rosse, par Aullefran-

che-du-Périgord.
1946. Mathfas (Jean), notaire, Hiersac (Charente).
1045. Mathieu (Le D*" André), rue Cyr-ano, S, Bergerac.
1945. Mathieu (Pierre), Milliac-de-Nonlron.
1026. Mauhourguet (Jean), J., docteur ès iellres.

avenue Jean-Jaurès, 49, Gentilly (Seine).
1047. Maunat (Paul), à (îayel-, Riliérac.

1048. Maurois (André). C. de rAcadéinle Fraiiçnisp,
boulevard Maurice-narrès, SO, Neuilly-siir-Siunc, et château
d'Essendiéras, par Sainl-Médard-d'Excideiiil.

1950. Maury (.lean), liorloger-bijouLier, cours Montai
gne, 2, Périgueux.
1047. Maury (M"'" Jean), le Ci-amî-Roc, Les Eyzies-do-

Tayac.
1943. Maze (Camille), ^ I., secrétaire général hono

raire de lu Mairie de Périgueux, Ranque de l'Algérie, Aïïit-
ville (.Alger), et, rue Walflock-Ruusscair, 3, Périgueux.
1046. Ma/.eau (.Tean), induslriei, allée de Touniy, Péri-

gueiix. *

1033. Mazeu (A.) licencié ès sciences, docleiir véléi-inairr,
Liclmniheandie, Monliennc-sur-Vézère.

1032. M.\zi:holle (André), ancien nolaii'o à. Monlignnc
sur-Vézère, conseil juridique et Hscal, rue de Katers, 72,
Bordeaux.

1046. Mazeron (M'"° René), rue Miciielct, Sb, Périgueux.
1027. Mazijrieu (Ernest), pharmacien, place du Général-

de-Gaulle, Ribérac.

1930. Méhus (M"'"), rue Sainte-Marie, 7, Périgueux.
1028. Menespmeu (Marcel), Val-Fleiiii, avenue dos

Eyqucnis, Mérignuc (Gironde).

I  ' f
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lOiS. Mkhilt^oi- (Henri), A., clirociour crécoîc, Kxci-
deuil.

iOiG. Miiut.Y (Kugène), directeur honoraire de TEnre-
gislrcment et des Domaines, rue Gambcita, 78, P6rigiieu.\.
nus. Mkiu.y (Le D*" J.), i-ue de Metz, Pépigueux.
10S8. Mihiîi.i.iîc (L"al)ln?), aumônier des Bretons, lanr<5a|.

do rtnslilut, au Grand Séminaire, Périgueux.

!9'>0. Mj-:vT.\nmu (Norbert), géonictre, Villcrranchc-de-
I.oncliapt.
IOiG Mic-jiel (Léon), professeur, place de la Porle Moii-

liir, I, paris (XVI'').

lOSO. MuaiKi.KT (Bernard), libraire, rue de la Bépiibli-
(jue, Sui-lat.
ion. MiLLin- (Henri), château de la Barde, Saint-

Liopin-de-Bichemon|., par Brantôme.
ion. MuxET-Lacombe (M"'" Alice et Emma), Lamaque,

par Saiut-Saud.
JOSO. Minol'x (Le D'" iNfauricc), pharmacien, place Gam-

liella, Bergerac.

Min.\Ni>of. (Le comte de),-^, ï, avenue de Paris, 8d.
Vernon (Eure).

i9i5. Mou.Niich (Paul), industriel, rue Einile Gombes, 7,
Périgueux.

J944. Moli.on (Piorre-irenri), industriel, Bussiéves (Loire),
^ e( chilfeau de la Brangelie, par Vanxains.

1949. Monestieiî, rue Porle-Dijcaux, J93, Bordeaux.
1033. .Monoiiïk.vux (M'"" Pierre), Razac-sur-l'Isle.
1930. Montacnk, membre de l'Enseignement, et M"",

dircchice de l'Ecole malernelle, place de la Cité, G, Péri
gueux.

1933. Mont.yuzon (Jean de), notaire, Mehim-sur-Yèvro

1003. MoNTciiEum (Le baron Henri de), clnJleau des Ages,
Monsoc, par Mareuil-sur-Lelle.
1938. jMontet (M"" Henriette), chûteau de t^zenac, par le

Goux-et-Bigarroque.
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i948. MoxTFEnRAND (Le marquis de), cliAteau de Mont-
l'éal, par Issac.

1940. Mo.ntpart (Maurice), rue Beaumartin, 12, Mérignac
(Gironde).

1941. ̂ ^onEAu (Louis), clief de hureaii à la Préfecture,
rue Thiers, 20, Périgueux.

1948. MonEAU-RÉOLAOE (.M"""), ^ A., insULiili-ice hono

ra ire, Yiliefranclie-dc-Lonchapt.
194-'}. Mouel (M'"" Germaine), rue Godot-de-!^^uuroy, Oh.

Paris (LV).

1948. Monix, président des Gaves conpéi-alivos, La Molhe-
Montra vol.

1947. MonizoT (.facjiiies!^, cluUojiu »le Reaiiregard, Mareuil-
sur-Belle.

19S7. Monoiu.N (Gustave), O. 5^, professeur au Gollego
Moderne, i-ue .d«? La Boëlie, ol, Lérigueux.

1947. Mohti'helx (Bernard), chirurgien dejilisle, rue de
la République, 42, Sarlal..

1910. Moi-Manié (M'"" Geoi'ges), «-liAteau (h*, la Ganterie, par
SaiiU-Sévei'in (Charente).

1924. Mi'n.AT (André), 0. -îIî-S Mérite Social, houlevnrd de
Vésone, 31, Périgueux.

1922. Ni':gtiier (M"" Alc.xandrino), I., directrice
d'école honoraire, rue Viclor-llugo, 13, Périgueux.

1990. Neiivai'x-Loys (La hai'Onnc de), chatpau des Bories,

par Anionnc.

1947. Nicolet, conlrôlcur principal des P.T.T., et .M"",
jue du ̂ ^^réchal-Foch, J, Périgueux.

194-9. NiEDEnLENUEn (André), correspondant de la Cmn-
juission des M.II. (Section de Prohistoirc), conservateur du
Musée préhistorique de Cabrorcls, Rocamadour (J.ol).

1929. Nigoue (Joseiih), ?«, notaire, Sninte-Snhine.
1943. O'Heguerty (Hubert), libraire, rue Ernost-Ouillier,

7, Périgueux.

1997. Ollivieii (Le colonel Maurice), la Frcuiile, par
Montognoc-la-Creinpse.
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1943. OprETiT (Paul), chef de division honorairo
à In Préfecture d'Alger, les Ormeaux, St-Maymc-de-Pércyrol.
1949. OiiLY (M'"" Mnrgucrilc), rue des Prés, 11, Périgueux.
1947. PAir.1,01.' (Clciard), professeur au Collège Moderne,

Périgticux.

1932. Pai.i's (Cahriel), A., publicisle, villa Virginia,
Rertric-Burée.

1940. Pampouilue (Le D"), Beauinont-du-Périgord.
•  193S. Parcade (Roland), professeur au Lycée, rue Kléber,
49, Périgueux.

1942. Pasquet (Charles), ingénieur des Travaux publics,
lionlevard Saint-Germain, 128, Paris (VP).
1925. Pasquet (Victor), capitaine en retraite, Daglan.
1921. pAULUiAt:: (liC D*'J^ierre), J-, place du Général-de--

Gaulle, 3, Ribérac.

J947. Pécouyoul (Le chanoine), curé de St-Oeorges. rue'-
Béranger, Périgueux.

1947. Peu.issier (M"'^ .1.), Clnitean-Lamand. Sain! Avil,'
par Chaiais (Charente).

1050. Pelpel (A.), sous-direclcur do la Compagnie fivan-,
(■aise de Roassui-ances générales, rue du Four, 39, Paris (VP)^

103(). Penicaud (Jean), ingénieur, rue de la Rivière, 24,
Périgueux.

1048. Perche (Louis), instituteur, homme do lettres. '
Ilouftignac.

1947. Peré (M.), censeur des études au Lycée National,
rue Cliarles-Mangold, Périgueux.

1050. Piutic.AT (Roger), ingénieur K.C.P., vice-président
(le la Chambre de Commerce de Tokio, domaine du A'al-
d'Alur, près Périgueux.

1037. Perié (Le P.), le Cluzel, par Pontcîrq (Lot).. .
1040. Pi'moL (J.-F).^ inspecteur des Cnnlrilnitions directes,

houlevard Maine-de-Biran, Bergerac.
1033. Peruet (Le D"" Aimé), ^ L, médecin-chef do l'iiôpi-»

lal psychiatrique Marchant, rue Jules-Rességuier, 4,
Toulouse
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1048. Peiirier (Raoul), architeclc D.P.L.G., président
du Conseil de l'Ordre, rue du Palais de Lombrièrc, 11,

Bordeaux.

1919. Peyxaud (Charles), ?, I., licencié ès lettres et
en droit, directeur général de l'Ecole universelle, rue Erlan
ger, 104. Pai-is (XVP).

1045. Peyré (Le colonel (Raymond), C. chez M. Cor
neille. avenue Cavaignac, G, Périgiieux.
1047. Peyrille (Edmond), rouie d'Agonuc, 07, Périgueux.
1947. Peyrilee (Georges), I., domaine du Colombier,

roule d'Agonac, G7, Périgueux.
1911. Peyrony (Denis), O." ^ I., membre non résidant

du Comité des Travaux bistoriquos, I^ugeric-Hnule, les
Eyzics-dc-Tayuc.

1939. Peyro.ny (Elie), ̂  A., inspecteur des Monunienls
jjréhistoriqucs. les Eyzies-de-Tayac.

1947. PiERRET (Bernard), spéléologue, rue du Pelll-Uésor
voir, 22, Périgucu.x.
1944. Pij.vssou (René), instituteur, les Laurières, Nonlron.
1934. PiTTARD (Eugène), 0. professeur Imnoraire d aa-

Ihropologic à l'Univorsilé de Genève, docteur honoris causa
de l'Université de Paris, laïc des Cottages, 3G, Genève
(Suisse).

1050. PivAL'DRAN (Gaston), ̂  X., cx-sous-clief de bureau
principal à la S.N.C.F., rue Victnr-Rascb, 7, l'érigueux.
1948. Pi.AÇAis (Olirisllan), >ï< R., S.L.L. Emiilcni, iiislilii-

leur, Brantôme.

1948. Plaza.vet (Louis) el M'"" [1930], mombi-es de l'Ensei
gnement, rue Paul-BeiT, 80, Périgueux.

1929. Plazer (.\ndré), licencié ès lettres, professeur à
EE.P.S.. villa Mémydé, Dax fLandes)

1944. Poirier (Léon), 39-4îi, horiime do lettres, la
Mnzaguo, Urval, par le Buisson.

1912. PouYAUD (Le D*"), 0. ^ I,,. docteur en méde
cine et en pharmacie, place dii'Coderc, Ib, Périgueux.
1947. Pradel (Le D*" Louis), boulevard Blossac, 103, CliA-

iellerault (Vienne).
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i9i9. PitADKRE (Max), secrétaire général du Cercle phila-
télique, Ribérac.

PRF.SLE (Henry Jacquinot de), 0. $, Ch'" de
Sainte-Anne de Russie, président-conservateur du Musée
militaire du Périgord, chAleau de Saint;-^^arti^l-Laborie,
par Clicrveix-Cnbas (Dordogne).

JOSS. Phévôt-Leyconie (Augusliii), ingénieur L.G.A.M.,
villa des INtagnolias, chemin de Saint-Tronc, Marseille.

1030. Prévôt-Leyconie (Le colonel Gonzague), 0. p,
Leygonie, Montagnac-la-Crcmpse (Dordogne).
19i0. Piu.NTEMPs-Du^rAS (M'"® A.), pliavniacien-chimlsie,

cours Fénelon, 44, Périguciix.
1948. Privât (Gilbert), sculpteur, rue Boularçl, 44,

Paris (XIY").

1948. Pl'Gnet (Pierre), maire de Périgueux, rue TailJe-
fer, 23.

1050. PuiSARNAUD (llogcr), le Maine-Jacquet, Vilîeîran-
che-de-Loncbapt.

1941. PuviEux (André), ingénieur du Service vicinal,
rue Gambelta, 94, Périgueux.

192'J. PuvnoN.NiEux (L'abbé Léon), curé-doyen de Tliiviers.
1930. PnvGAOTiiiEii, (Marcel), médecîn-vétéiinaiic,

conseiller général, la Rigeardie, par Rourdeilles.
1947. Rauieu. (.leun), boulevard Lakanal, 4, Périgueux.
1947. Radix (M.), professeur au Collège moderne et tech-"

nique, rue du reiiuis, 4, Les Maurilloux, Périgueux.
19S9. Raeal (François), receveur des Finances lionorairo,

Soint-lIilaire-sur-Garonhe (rrol-ct-Garonnc).
1050. Ramadouh (M"® M.-L.-IL), professeur an Collège de

jeunes filles, place du Mûrier, G, Angouleme.
192G. Ramonet (Albert), rue Sb-Martial, 3, Aiigoulénie.
1935. Rapin (Jean), ̂  I., inspecteur primaire, rue d'Alé-

sia, 422, Paris (XIA^®).
1947. Raynal, employé â la S.N.C.F.. rue du Cluzeau, 18,

Périgueux.
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.  i94-9. Raynaud de Lage (G.)> ngrégé fie l'Univorsilé,
docteur 6s lettres, professeur au Rycée, rue Gounod, lli,
Saiut-CIoud (Seine-et-Oise).

1942. Rebière (Joseph), directeur liouoiaire clos P.T.T.,
Pnquetie, Génis (Dordogne).

19S7. Rebière (M"'Gcrmnine), le (îrnnd-Etnng, par Suinl-
Estèphe. (Dordogne).

19î)0. Reboul-Durieux (M"'" ^fario), Saint - Aquilln, p:ir
Sainl-Astier.

19B4. Renard (Albert), ingénieur des Arts et Manu
factures, directeur général des Etablissements techniques
Job, la ^^Olllasse, par Saint-Girons (Ariège).

1949. Rih'EiLEAS (Pierre), docteur vétérinaire, Lalinde.
1949. Réveillas (Robert), cliirurgicn-dcntiste, boulevard

des Arènes, 23, Périguoux.
1941. Rey (Yvan), notaire, Montignac-sur-Vézère.

1944. Revgeaud (L'abbé Henri), cui-é-doyen de ÎSIontpbii-
sur-l'Isle.

1949. Rf.ynal'di (Fcrnand), receveur des P.T.T., Razac-
sur-l'Isle.

192G. Reytier (M"® Alice), ̂  A., boulevard des Arènes,
G, Périguoux.

1948. Rib.adeal'-Dumas (Alain), assistant-berger près la
direction des Services agricoles, rue Sirey, i, Péi-iguoux.

1927. Ribes (Eugène), dircclcur-fondateur do In GarcPr
(lu Périyord, rue Fournier-Lacbnrinie, 27, Périgueu.K.

1039. Rigailt.al'd (Jean), licencié en droit, notaire, Saint-
b'ronl-de-Pradoux, par Mussidan.

194-7. Rimonteil de Lombarès (Le comte de), licenrié en
droit, diplômé de l'Ecole des Sciences politiques, rue de la
Pompe, 44, Paris (XVP), et chAleau de Saint-Germain, Gau-
geac, par Monpazier.

102(i. Rivasson (Jean de), î, les Rrunies, par la Cliajiclle-
Gonaguet (Dordogne),

1939. Rives (Lucien-Louis), receveur principal hono
raire des P.T.T., rue A'ictor-lTugo, G, Périgucux.
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1032. Roueut (AlbcH); dircclcur honoraire d'Ecole nor
male, Pials. ]»ar Veliiies.

1932. Rcmicur (■Mai-c), experl-géoniclre, Monsec, pm"
Marcuil-sur-Rclle.

JVi3. RoGHit (Paul), lirol'essciir au Cullrgo de Libourne.
\iHa Mii-as<»i, ^^ainl-Piorre-du-Palais, par Saint-Aigidin
((Jmi'enle-.Mai'it nne).

1939. Roi. fRoberl), licencié en droit, inspecteur d assu
rances, rue de R(.)ui'gogjie, 100, Lyon (Rhône).

1943. Roi'i'É (René.', jtrofesscur au Collège niodeinc Ol
technique, rue des .Meliers, 11, Périguciix.

1947. Rooce (Caslon), I., président du Syndicat
d'Initiative, Sarlat.

J94Ô. Roques (Joseph), distillateur, Sarlat.
1927. RoQUEJEOFFnE (Le D"" Pierre), rue de Touron, S.

Pamiers (Ariège).
1919. Roquemauuel marquis de), î, quai d Orsay,

47, l'aris (VU'), et clulteau de la Rigale, par Ribérac.
1930. Itour.n (Raymond), Sè I., Mérite commercial, vice-

président de la CJiambre do Commerce, rue Bodin, 10,
Périgueux.

1949. Rouciiaui) (Maurice), greflier de la Justice de
paix, Ribérac.

1900. lîouEEAu (Pici-re), et M'"", boulevard .\Ibert-Cla-
veillc, 2t), Périgueux.

1940. Rousseau (Le ly Pierre), ^ 1., boulevard Mainc-de-
biran, 22, Bergerac.

1930. Rousseau-Ruouillet (M"" Félicie), Augignac.
1943. Rousset (Jean), instituteur Ncuvic-sur-rislc.
lOi.'). Rou.\ (M""-' L.), pi-opriétairc, Agonac.
1948. Roy (A.), rue de l'L'nivoi'sité, Paris, et Beiay- .

gue, la Conterie-Roulouncix.
1931. Roy (.M-), Brantôme.
1949. Rùueaux (J.), licencie en di'oit, ancien niaii'e do

Chalagnac, moire de Nunthiat.
1950. SAoounET (L'abbé), cui'é de Montcai'ct.
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1930. Saby (Le colonel EdouariJ), caserne Fayollc, Angou
lôme (Charente).

1925. Saint-Aulaire (Le coinle de), G. O. ainbassadeui
de Fiance, avenue Kapp, 19, Paris (VIP), et château de la
^lalartrie, Véz^ic, par Sarlat.

1911-. SAnsT-ExupÉnY (Le cnnile de), château du Fraysse,
j)ar Terrasson.

1024. Saint-Mautin (Joseph), proinletairo, président de
l'Associaiion des Familles nomlireuscs, Landry, Loulazoc,
jmr Périgueux.

1048. Saixt-Ouhs (Jacques de), Service des Mines, boile
postale 280, ïananarive (Madagascar).
1047. Saint-Ours (M'"® de), instilntrice, rue Ennie-Coinbes,

2 bis, Périgueu.x.
1040. Saixt-Seumn (Le comte Henry de), 0. rue

Saiiil-Paui, 34, Limoges, et château de Puyrascau, par Pié-
gul-Pluviers.
1914. Saint-Seunin (Lé comte Feriiand-Joscph de), cliJ-

teau de Nontron.

1030. Saxtucci-Tastet (M"" llenrie.ll(0, roceveuse des
J'.T.T., Saint-Savin-dc-Blayc (Gironde).
1031. Sarabex (Julien), ^ I., ])rofessour de dessin an

Lycée, conservateur du Musée du Périgord, rue Camillo-
Flaniinorion, 1, Périgueux.

1950. Sahrazix (M. et M'"")» l'uo Lagrnnge-Chancol, 02,
Périgueux.

1040. Sau.magxe (Paul), négocioni, avenue de Verdun, 27.
Bergerac.
1047. ScLAEERT (I.,ç R. P. Clcinenl), dli'oclcnr du Canusou.

avenue Cainille-Pujol, 42-, Toul<^use. .
1026. Secondât (Marcel), A., inslil uleur, trésorier de

la Fédération des OEuvres laïques, rue CtiumoiU-des-Piles,
12, Périgueux.

1035. Secret (.tenu), J., pi'ofesseiir an Lycée,
conservaliHir des Antiquités et Objets d'Art, secrétaire
général du Syndicat d'initiative, rue Fouriiier-Lucliarmie.
27, Périgueux.
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i9i5. SiîGONZAC (Le vicomte de), château de Segonzac,
par Ribérac.
1935. Si^c.vLEN (Auguste), agrégé de rUnivcrsité, censeur

(les études au Lycée Henri-Martin, Saint-Quentin (Aisne).
1948. SÛMUNON (Le Georges), Excideuil.
1950. Se.MPj': (R.), Je Puy, par Ribérac.
1946. Sérieys (Le D*^), président de rAlliance française,

tuurs Montaigne, 2J, Périgueiix.
1951. Séhomu-Viviex (Marie-Roger), ingénieur géologue

H.N.S.P., cours Alsuce-Loriaine, 73, Bordeaux.

1949. SicuE (Pierre), contrôleur de d'Enregistrement,
rue Ghancclicr-de-I'Hôpital, U, Périgucux.
1017. SiuALA (Le chanoine Jean), 0. 5, docteur en

llicologie, licencié es lettres, professeur ù l'Institution Saint-
Joseph, avenue de I^ai'is, Périgueux.

1948. Simon (L'abbé André), curé de Couze-et-St-Front.
1942. Si.MON (Gustave), industriel, boulevard Yollairc, b,

Paris (XP).

1943. SiaoN (Maurice), rue de la Fontaine, 28, Yigneux
(Selne-et-Oise).

1950. Soi.EiL (M'""'), rue Guynenior, 8, Périgueux.
1938. SounÉ (Pierre), pharmacien, rue de la Républifjuc,

,'ÎO, Smlat.
194i. SouMÉ (l^ierrc), licencié en droit, notaire, Yille-

franche-du-Pcrigoj-d.

194-3. Sounn: (Gabriel), chevalier du Mérite commercial,
reprcsonlant de Commei-ce, la Trappe, Sarlat.

1950. SOL-STROUCNE (Lo P. P.-A.) Lazariste, moutéè de
rohservancc, 40, Lyon (Rhône).

1943. SuiîEix (.Vmbroise), rue Biron, 83, Périgueux..
1930. SunnET rue Maréchal-Gallicni, 24, Périgueux.
1941. J AuziAc (M"® Alwitc), ̂  A., conservateur du Musée

des Fouilles, INlontcarct.

1043. Tesïon',- (Robert), instituteur, Fleury-Ia-Rivièro
(Marne).

1040. Ieïssandieh (René), route d'Agonac, 37, Périgueux.
)^h-

'  "i .. . .

. p . ̂ r V ̂ '



Wiij TiBKncniEN (Le vicoinlc), caniéricr secret île Clapc
et d'Kpéc, avenue de Ic-i iNIarine, IS, Toiircuing (Nord), et cluV
tcau de Mirabci, pur Marnac.

1046. Tissiii (L'abbé), curé-doycii de Ibanlome.

1030. ïoujiEiLLic, fliel' de Service du Cadastre, rue Gmu-

be.tta, 4|, Périgueux

1040. Touumeu (Le colonel), O. -rue Mimbean, D,
Périgueux.

1048. Tourte (M"" Yvonne), professeur au Collègo
moderne et tccbniquc, Excidcuil.
1043. Trénv, inslitutcur, Sarra/uc.

1047. 'J nour.NAc (L'abbé), curée de Berlric-Biirée.
1041. Tuui'eier (Pierre), juge de paix, Biarrilz.
1048. Yacqltek (M.), agent général de « l'Urbaine », rue

Sadi-Carnot, 28, Barbezicux (Cliarente).
1026. Valentin (René), Saint-Privat-dcs-Prés.
104-7. Vam.ois (Le ])rofesseiir René), de l'Inslilul. rue

Ausone, 48, Bordeaux.

104-0. Yalot (IMul), Ci. ancien conseiller d'Kliil.
préfcl hors-classe honoraire, directeur général honnrairo
des Services d'Alsace et de Lorraine, rue Yictor-llugo, "î,
Périguenx.

1048. Yan Cai'I'hi., diieclcur du Ceiih-e de Rééducalion.
Cîipblanc, par Péi'igùcux.

1020. N'andière oe Bei-lussièhe (liC conilc .Tacijues de), î

chàleau de Bellussière, par Rudeau-el-Ladosse.
1043. Yassal-Si.neuii- (Le vicomte de), chalcau de Sineiiii.

Sainl-Cernin-dc-Lhenn, par A'iilefrancbc-dn-Périgord.
lOiff. A^vunouuuoi.x firres, librairie de la Presse, nie

Tailiefer, IMrigueux.

1088. Yaudou (Cabricl), iiisliluleur, rue Alfred-de-.Mus-
f'ct. G, Périgueux.

1048. Yai'tiiier (Roger), dirccleur honoraire de lu Sociélé
Cénéraic, boulevard de la Gare, 29, Romorantin (L.-et-Gh.).
1030. Vautier (Emile), rue de la Soilo, Kymct.
lOiS. Yedrenne-Lacombe :T,oujs), licencié en droit.
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puge de Paix, présicicnf des Sections cantonales des ESSI de
)a région de Jlcrgerac, Vélines.

1050. Ventenat (Marcel), conseiller général, président do
l'Associalion » Les Croquants du Péidgord », rue de la Santé,
■lu, Paris (XIIP).

1049. VEUBArwEN (Edouard), contrôleur du Travail ci do
la Main-d'œuvre, rue Lafayêlle, 14, Périgucux.

194-S. Veudieu (M"" Jeanne), rédactrice à rHôpilal-lios-
picc, rue Thicrs, 13, Périgucux.

1951. VEncEZ (Marcel), rue des Remparts, Périgucux.
19S9. VEncNAun (IMarcel), professeur à l'Ecole profession

nelle La Martiniorc, rue Benoît-Mary, 59, Lyon (V*). >
1911. Veuluiac (Roger), le Breuil-d'.Xjut, par Tlienon.
1942. A'eumèhe (Paul), agrégé de rUnivcrsilé, rue d'Arca-

chon, 21, Bordcau.x.
1940. VÉuoN (Camille), ingénieur en cliof du Génie rural,

cl M""" 1 1919], rue Victor-lingo, Périgucux.
1930. Vésigné çLc colonel Louis), 0. rue du Géncral-

Foy, 22, Paris (VHP), et chalcau de Gaclics, par Buict-sur-
Baiso (Lot-cl-Garonno).

1942. VEYssiEn (M""), I-, i»rofesseur honoraire, rue
Viclor-Hugo, 22, Périgucux.

1950. A'eyssièue (M""'), institutrice, VilIcfrancho-de-Lon-
dinpl.

19.i7. Viala-Sacheste (M"®), rue de La Boëtic, 10, Péri
gucux.

1931. Vidal (Maurice), conservateur du Musée préhisto-
rl(|ue, Le .Moustier, par les Eyzics.

1949. YiciER (M""'), dame commis des P.T.T., place do la
Cité, Périgucux.

1927. ViGiEii DU Gaston (Lo'D'' Paul), doiiiainc de lu Pour-
cnlo, par Bergerac.

1932. Yignal (Le D' Edouard), allée de Tourny, 7,
Périgucux.



1951. Vigneaux, docteur ès sciences, nmîtrc de conféren

ces de Oéolo^'lc îî la Faculté des Sciences, et M'"", rue Fur-
lado, 80, et rue de. la Clai-e, 48, Uordennx.

1930. Vkinéuas (CJiai-les), O. X, avcmii; lloclie, 41.

Paris (N'Ill"), cl. château île ^'aul•e, par ('hci'veix-Cubas.
1932. ViiîNEnoN (Jean), niaj-'istint honoraire, Jlussu-

lulles.

1945. Vii.LE-MONTE 1U-: i.A CuERGEuiE (^Francois), C.F.A.O.,

Conakry (Guinée franroise).
1938. ViLLEPELHT (Paul), directeur des Forges cl Chan-

liers de la Gii-onde, rue de l'Arsenal, 27, Boideaux.

Ii)i2. ViLLEi'ÙNToLX (Gcorgcs), direcleur honoraire de la
Ilanque de France, Jid Albert-Claveille, 23, Pcrigucux.

1943. ViNcENOT (Pierre), négociant, i)laoc de la Durdo-
gne, Bei-gorac.

1931. Vincent (Hené), l», architecte dijdonié, rue
Taillefer, 28, Pcrigucux. .
1950. VioN (M"® Colette), professeui- d'anglais., rue Saint

Simon, 32, Amiens (Soniiiie).
1049. Viaoc (M"® Paul), villa Louise, route de Pori^

Périgueux.
1941. A'ouia:ue CM.), propriétaire, Miissidan.
19.^)0. AViehe-Duclos (M""), A'illefranche-de-Lonrluipt
19441. AA'ilheem (P.), directeur de la Mutualité agricole

et M'"" [1047], rue Guynemer, Périgueux.
1941. AVinuei.s (Fornand), Montignac-sur-A'c/.ère
1038. A'on (L'abbé Armand), Ph. D., licencié es IcIUt

aumônier de la Société des Jeunes économes, rue de l'Uni
versilé, 184, Paris.



Iicquc luunicipalo, cours Journy, reng

lièque municipale, rue Mably, 3, Borde

nunlei'no et tccbiiique, Bibérac.

gnic française des Arts graplii(iucs
lin, 3, Paris (VP).

en générale de rArchiioclure ^Biblioll
s, 3, Paris (1").

noriiRiJe d'Instituteurs (Bibliollièquc),
Yrigueiix.

.uj)érleurc de TJicologie (BiblioliKMiiie),
, Périgueux.

de Périgueux et Sarlat (Bibliollièquc
ourier, Périgueux.

•d Univcrsit.y of Canibridgc (U.S.A.), E
rd. rue Bonaparte, 82, Paris (VP).

ic <( Aux Amaleuis de Livres ». Marcel
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Musée des Grottes, Cabrerets (Lot).
— Musée préhistorique, les Eyzies-dc-Toyac. (.\bonnc-

ment.)
— Société d'Ethnographie framgiisc. Musée des Arts et

Tradilions ])opulaîi"es, Palais de Cbaillol, Puiis (X^l).
Société frun(;aisc d'Archéologie. [M. PiUonll, tréso

rier-adjoint, rue du Poi-dc-Fei, 37, (Irléans (Loiret).]
~ Syndical d'inilialive, Donimc.
— Université catholique (Bibliothèque), Louvain (Deliii-

fï"c).
— Victoria & Albert Muséum, South-Kensington. b. M.

7, Londres (Grande-Bretagne).

te



ETABLISSEMENTS

ET SOr.lÉTÉS CORRESPONDANTS

Comité lies Travaux liisioriqucs et scientifiques. [Direc
tion des Dlhliotlicques de Franco, rue Saint-Dominique,

:i. Paris (VIF).]

Bibliothèque Universitaiie, Aix-en-Provence (Bon-
ches-du-Rhônc).

Bibliothèque Universitaire, rue du Taur, 56, Toulouse
(Ilte-Gar.)

Société historique et archéologique de .la Charenic,
Angoulôme.

Société scientifique, historique cl archéologique de
la Con-èzc, Brivc-la-Gaillarde.

— Commission dos Antiquités de la Côle-d^Or, rue de
]'Fcotc-dc-Droit. 5, Dijon.

— Société des sciences naturelles et archéologiques de la
Creuse, rue de la Sénatorerie, 12, Guéret.

— Société des Etudes du Comminges, rué Thiers, 2,
Snint-Gaudens (IIlc-Gar.)

— Société historique du Gers, place Salluste-du-Bartas,
tO, Aiich.

— Société archéologique de la Gironde, rue du Loup,
71, Bordeaux.

— Société historique et archéologique de Libourne. [M.
J.-A. Gai'dc, le C^aillevat, 21, Denis-de-Pile (Gironde).]
— Fédération historique du Sud-Ouest. -Faculté des

Lettres, cours Pasteur, 20, Bordeaux.

— Société archéologique d'Ille-cl-Vilaine, place St.-Mé-
iainnc, 2, Rennes.

— Société archéologique, Montpellier {lléraull).
— Société de Borda, Maison d'Alen^ rue Jogan, Dax

V
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— « La Diana », Société historique et archéologique du
Forez, rue FIorimond-Robertot, Montbrisou {LcAre).

— ■ Société archéologique et histoi'i(.|iie de l'Orléannis,
ruo Pothier, Orléans (Loiret).

— Société des Fliidos littéiniivs, scicnliliques et arlisli-
quos du Lot, Caliors.

— Société d'Agriculture, Sciences et Arts, boulevard do
la République, 9, Agen (Lot-et-Garoiuie).

— Société Nivcrnaise dos Lelli'<5s, Scieiu^es (îl Arts, Poiio
du Croux, Ncvcrs (Nièvre)

— Académie des Sciences, Letti'os et Arts. [Ribliolliéquc

municipale, Clermoiil-Ferrand (Puy-de-Dôme).] .

■— Société des Sciences Relles-Lolli-es et Ai-ls, Pau
(fiôsses-Pyrénce.'i).

— Société Littéraire, IlOitel de Ville, Lyon (/Î/m)»c).
— Société Educnne, Ilolel Rolin, Ant.un (Suôve.-el-Loiri').

— Société liist.orique et nrchéologj(iue du Muiue, (îramie
Rue, 11, Le Mans (Sai-lhc).

■—Société Préhistorique Française. [M. IJaudrnn, rue du
Pas de la Mule, % Paris (IIP)-]

Société des Antiquaires de Picardie, Musée do Picar
die, Amiens (So7nme).

Société Archéologique du Tam-et-Gnronne, IhMcl dela Chambre de Commerce, Montauban,
■  Société des Antiquaires de l'Ouest, passage de l'F.che-

\ mage, Poitiers (Ficîiac).
.^Inhillon, Abbaye de Saint-Martin, Ligugé

(Vienne).

-  Société archéologique et historique du Limousin.
L- rcluves départementales, rue des Combes, Limace:»





SKANGES MENSUELLES

SOGIKTK HISTORIQUE ET ARCHÉOLOGIQUE DU HÉUIGOIID

ASSEMBLEE GEINERALE D.U JEUDI 4 JANVIER lO'il

Présidence de M, le D*" Lafon, jn-ésident.
Présents : M"" Berton, Maurice Donzeau, Dupuy, Guillc.

Laconibe. Médus, Montagne ; M"" Dcsmonen, Lafayc, Mar-
qiieyssat, Reytier ; MM. Auhisse, Max Ardillier, d'Àrtenscc.
Burdy, Becquart, J.-M. Bélingard, Bcrtlielot, Bibié, Billôs,
Borias, Champarnaud, Uorneille, Dandurand, Maurice et
René'Donzeau. Ducongé, A. Uiranger, Guthinann, Jeanne?-
Audra, de Lacrousillo, V. Lîicombe, La vergue,^Cli.Lescure,
Lismomle, le IT Maleville, Mcrly, Palus, Peyrille, Pivau-
dran, Plazanet, Secondai, Secret, A'er])au\vep. et Yllle-
pontoux.

Excusés : M"'® Darpeix, M""" et M. Brachet-Malbieu, MM.
Dusolier. Jouane), Martin, Montagne et L. Perche.

Au.x termes des nouveaux statuts, l'assemblée générait-
ordinaire, rappelle M. le Président, se tient le premier jeiuli
de janvier pour élire les membres du Conseil d'ndminislra-
tion, comme prévu à l'article o, mais pour que le srrulln
soit s'olablc, le quart des membres de la Société dcvroit ètiv
présent. Le quorum n'étant, pns alieint, rassemblée est ren
voyée au premier jeudi do février ; à cette date, elle pourra
délibérer valablement, quel qm; soit le nombre dos nssis-
tanls.

.M. le Président adresse ses .meilleurs soubaits do nouvel
an à tous nos membres, préscnis et absents; et il remerrie
ceux d'entre eux qui ont envoyé des vœux à noire
compagnie.

Nécrolofjie. — M"*" Galabd et Peuuet. — L'assemblée
s'unit aux recrois exprimés par M. le Président.

Félicitalions. — M. le professeur Pittabd, docleiir /louo
ns causa de l'Université de Paris : M. Gonzague PuÉvui-
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Leygonik, officicM- de In Légion d'honneur. ; M. le D' CniBUAC,
médaille d'honneur communale.

Renierciemenls. — M. Gaudeau.

Libitralilé — M'"® Jean Maury, des Eyzies, a fait don ;i
la Société d'une somme de 3.000 francs, à attribuer, suivant,
des niodalilés à fixer par le Conseil d'administration, à
railleur du meilleur travail sur les Eyzies et les sites et
curiosités du Périgord.

iM. le Président expi-ime ses remerciements les plus cha
leureux à la généreuse donatrice.

Entrées d'ouvrages et de documents. — Eludes d'histoire
du droit dédiées à M. Auguste Dumas, professeur honoraire
à la Faculté de Droit d'Aix, correspondant de l'Institui.
(Annales de la Faculté de Droit d'Aix, année IOÎjO.
série, n® 43). Aix-en-Provence, 1930; in-S" de 366 p., avec
portrait- M. Dumas a exercé les fonctions d'archiviste dé
partemental de Périgueux avant de professer à Aix l'his-
toire du droit. — Envoi de l'Université d'Aix-Marseillc ;

CiiATiET (Jean). Le Bcrgeracois des origines à 1340. Ccr-
gerac, imp. gén. du Sud-Ouest, 1930;. in-8°, 342 p., C pl.
h.-t. et une carte géologique. — Souscription de la Société.
M. le Président souligne la valeur de cette œuvre de syn-

tliése et lui souhaite un entier succès.

Coitgrès d'études récfionales tenu à Cahors en 1930 par la
Fédération des sociétés académiques et savantes de Langue-
doc-Pyrénées-Gascogne et la Fédération historique du Sud-
Ouest ; un vol. de 30 pages (ronéotypé), où se trouvent résu
mées les communications présentées dons les diverses
seclions ])ur M. Cl. Barrière (Mégalilhés de la région de
Piégul), P. Barrière (voies antiques des Cadurques) ; M
(iartieau (cuve baplî.'imalc dé Minzuc)] M. J. Secret (carte
des clochers-7nurs de la Dordogne), etc. - - de- la Fédé-
roUon historique du Sud-Ouest.

Bogistre do la souscription ouverte ù Périgueux pouj la
libération du territoire français (30 janvier-ler juin 18/1) ,
31 Jf. pap. — Don de M II. Cou.NEir.u; ;

Carnet de recette d'arrérages de rentes et autres contrats
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on français, tics environs de Snrlal {11)115-loOO). — Oon de
3\I. J. Roque.

■ M. le Président remercie les niinables donateurs.

Tricentenaire de Fénclon. — M. le Secrétaiie généi'al de
la Fédération historique du Sud-Ouest nous fait connoîlre
que l'Université de Bordeaux se propose d'organiser à
Sarlat une manifestation littéraire en souvenir'de l'arche-

véquc écrivain. La Fédération y apporleivi son concours,
elle souhaite que la Société historique et archéologique tlu
Périgord y participe aussi pour donner plus d'éclat à celle
fete de l'esprit.
La question fcja l'objet d une décision du Uonseil d'admi

nistration.

Communications. — M"'" Garde.vu a remis une étude sur

«( le château de Yillefranclio-de-Lonchat » ; on pourra In
lire dans le Bulletin.

M. CoRNEii>LE étudie le registre de souscription dont il est
question plus haut. Il précise qu'il contient les noms du
plus de 2 200 habitants de Périgueux, qui ont versé pour
la libération du territoire des sommes on argent ou donné
des objets précieu.x (bijoux, médailles, etc.). La souscription
la plus importante est celle du baron du Bnstard (10.000 fr.);
nombreuses sont celles qui dépassent dOO, bOO, 1.000 francs,
mois on est frappé surtout par les versements minimes des
petites gens de toutes conditions ; pour eux, l'appel dii
maire Fournier de Laurière n'est pas resté lettre morte.
Sur un rapide e.vamen du petit carnet de quittances do

rentes foncières offert par M. J. Roque à la Société, M.
L.wergxe souligne l'inlérét économique de tels documents,
dont les fonds de 'familles des archives départementales
offrent plus d'un spécimen. On trouve également on celui-ci
(les contrats de ventes de châtaignes et des baux â cheptel
d'une chèvre et de seize brebis.

M. Jean Secret présente à l'assemblée le magnifique
ouvrage consacré par Marie-Madeleine Gauthier aux
limaux limousins champlevés des xii®, xiii®, el xiv'' siècles.
Préface de P. Verlet. Paris, Gérard Le Prat, 268, Bd Saint-
Germain, Paris VIP (Prix 3.000 fr.).
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M. le D*" Lafon r6?iume l'historique qu'il vient do consa
crer ù la baronnic de Salignac. Il insiste à juste titre sur le
fait que, pendant toute le Moyen âge, ce fief a été partagé
entre divers co-sclgneurs ; il redresse l'erreur suivant
laquelle les Salignac auraient acquis Fénelon vers 1450,
loi'S(ju'ils perdirent la baronnie; il montre également que
çotfc terre n'est jamais depuis rentrée dans leurs posses
sions. Ce travail de nécessaire mise au point sera publié.

Admissions. — M. Bnois, artiste-peintre, Antoniac,
llazac-sur-l'lsle; présenté par MM. A'éron et de Lamartinic;
M. CouciiOT, professeur d'iiistoirc à l'Ecole normale

(l'institutciirs, Périgiioux; présenté par MM. Berlhelot et
Vaudoii;

M'"" CoL'ssiROu,, membre de l'Eiiseignoment, Périgueux;
présentée par M"'° P. Fanlac-Ot M. Coussirou;

Le lieutenant général baron de Hennin de Boussu de
Walcourt, grand officier de l'Ordre de Léopold, aide de
camp des rois Albert F"" et Léopold III, et la baronne, née
de Coii'inck do Merckem, Bois de Wcslrode. WolNvertheni
(Belgique), et château de Bourdcilles (Doidogno); présentés
jmr le marquis Du Lan d'Allemans et l'abbé Cuginaud;

M"'" INlûrgucritc Laborie, propriétaire, Lachapelle-Gona-
giiet; présentée par M'"®" Moreau-Réglade et Giraud;
M Marie-Roger Séronie-Vivien, ingénieur géologue E.N.:

S.P., cours d'Alsace-Lorraine, 73, Bordeaux; présenté par
MM. Corneille et Oranger;

M Marcel Vergez, rue des Remparts, Pérignciix; présenté
par MM. Lavergnc et Secret;

M. Vigneaux, docteur es sciences, maître do conférences
fie géologie à la Faculté des Sciences de Boi'deaux, et M""*;
présentés par M.M. Véron et de Lamailinic.

Le Secrétaire général, Le Président,
G. Lavergne. D"" Ch. Lafon.
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Drcsidcacc de AI. le D'" Lafon, président.

Présents : AI"'" Hert.on, Brun, Dijpuv, Uneoinhe, Lcscure,
Maloville, Médiis, Aloiiglbean.x, Alnnlngne, Plnzanet; Al""
Desmoneii, Ilunibert, Reytier; MM. d'Ariens^, E. et R.
Anbisse, Rccquart, Rcrthclot, Rillès, Bonis, Borias, Chani-
parnaud, Dandurand, le D' Deguiral, Ducongé, Dufrniss-^,
le M'" .Arnaud de Fayollc, Grand, (irangor, A. JouancI,
de Lacroiisilic, Lavaysse, Lnvorgne, Uavilotle, I.x;geudre,
Ch. Lescurc, le D*" Alaîeville, Merly, Perehc, Pivaudran.
Plazanct, Secondât, Secret cl ViIIeponl.ou.\. E.xcusés : AP
Marqueyssat, M. Corneille.

Félicitations. — AI. Ch. Hédemn, nommé chevalier de la

Légion d'honneur; Al"* A. Tauziac, ofhcier d'Académie.

Ilcmcrcicmeiits. — Le lieutenant général baron de Henmn,
que la Société est heureuse de voir succéder dans ses rangs
au regretté AI'" de Boiirdcille.

Entrées d'oîicragcs. — Le tome XV, V" partie, du Diction
naire d'archéologie chrétienne et de liturgie, des R.R. dom
Cabrol et dom Leclerc ; Paris, Letouzey et Ané, d9:i0 ;
souscription de la Société;
Dubooug (AI.), Un aventurier français en Indo-Chino.

Georges Bloy, frère de Léon Bloy (1848-1908). Préf. d'A.
Béguin. Paris. 1951 ; in-8®, 100 p.; souscriplion de la Société;
Peyrony (D.), Le Périgord préhistorique, exemplaire mis

à jour par l'auteur, et accompagné de trois lirages à pari
d'articles de notre savant vice-président;

iomnml périgonrdin. Album. Dessins de Film. N" 2. Péri-
gueux, s. d.; in-plano, 8 p.; don de M. Corneiij.e.

Al. le Président remercie MM. Peyrony et Gorneille.

Bibliographie. — AL le D* Lafon note la parution du
livre de "ai. Maurice Andrieux, Le Père Bugeaitd. 1784-1840.
Paris, Pion (s.d.). Il sera acheté pour notre bibliothèque.

Coirçspondance. — Le Comité des travaux historiques et
scientifiques fait connaître que le 70* Congrès des Sociétés
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savantes de Paj-is et des départements se tiendra à Rennes,
du 27 au ÎJI mars prochain; le programme des travaux du
Congre^ est joint î'i cette circulaire, ]»arvcnue trop tardive
ment à la connaissance des auteurs éventuels do comniuni-
catiiins.

Re son coté, la Kédéralion hislori(juc du Sud-Ouest tien
dra son Congrès d'études régionales à Uax, les 5 et 6 moi
liKil. Adhésions et communications seront reçues jusqu'au
l;i avi'i! au siège de la Fcdéi'ation, Faculté des Lellrcs,
Hordeaux.

L'Institut archéologique liégeois, à Liège (Belgique) jiro-
pose de faire l'échange do ses publications avec le Bulletin
de notre Société. Adopté.

Cinnnnin'fcaiivns. — M. le Seciétairc généial lit une note
de .MM. D. et E. Piivno.NY sur <f Le Moustérien linal et le Péri-
gordien 1 (type ClïâtelpciTon) on Périgord »•
\ une (piestion posée jmr M. de L.\ciu>lsille nu sujet du

langage que iKirlaient les hommes préhistoriques, M.
Skco.ndat i-épund ([ue notre ignorance à cet égard reste à
pou i)i'ès complète. Le LF Decliu.m, observe que certains
toponymistes croient pouvojr faire état de <( hases indo-
ounqiéennes » qui seraient les vestiges des langages primi
tifs de riuimanilé.

M. de Phesee, qui possèiFe dans sa bibliothèque les Anli-
(liiités éf/iji)(urn)n\s... du comte de Caylus, a bien voulu
coinmijni(iiicr à la Société le t. AMI, Sti]>plémeHl, de cet
ouvrage (Paris. 17(57, in-4") dans lequel se ti<»uve le pdan
de Périgueux cl de ses environs, levé par ringénieur Lailic
de Latouj- en I7(i4. Ce plan, beaucoup i)tus soigné que celui
qui a été ])ul)lié dans le liulli-thi en 1901, englobe, au S.-O.
de la \jlle le « (^inijj de César » de la Boissière; 1 auteur
donn<% p. 30M-M07, (]uel(|ues rejiseignemcnts siii' cette posi
tion et les autres antiquités de A'ésone. Ce document, avec-
l'agrémeni de .M. de Presle, sera'photographié et réuni a la
documentation conservée à la Société.

M. Lavedg.m-: cr'oit pouvoir fixer au claMoau de Rognac la
date ]Î530-Ib40 : son jiremier soigneur, François do Iricnrd,
aussi seigneur du (.^haslar et de Suint-Oépin d'Auberochc
on rendait l'homiiume au comte de Périgord en 1941. Des
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similitudes froppanlcs cxisicnl: onire l'ancienne cheminée
do Rognac. disparue aujourd'hui, mais dont la réplique se
trouve chez le jM'" Arnaud de Fayolle, e(, la décoralion
sculptée de la cha])elle Saint.-.lean de la Cilé qui renioulo
à la même époque.

Jouciiant le ciiAh.'uu des Bories, le l'ait (ju'il est sinqik'-
ment (pinlitlé d' « hutol » en et qu'il prend le nom
de » château » dans le lestament «le Jean I de Bories,, donne
à pensci- que ce riclie gcntiliioinme avait apporté de grosses
modifications à sa demeure avant 1403 : ce ne serait donc
pas sa veuve, Jeanne d'Haulcfoi-l seule, à qui on devrait
otlribucr la construction de cet bel édifice « en 1407 ». .M.
Lt-ncrgne conteste d'ailleurs la those de la jiarfaite houiogé-
néiié du cJiatcau des lh)ries : le donjon contenant l'oscalicr
carré de la façade méridionale contraste par son style et
son riche décor flamboyant avec le l'eslc de la construction,
beaucoup plus sim])ie de lignes.

M. Jean SECnirr relaie les circonstances qui lui r)nt
permis, tout récemment, de localiser les restes do la clia-
pelie du prieuré de Sept-Fonts, à Cbampcevinel, dcdice
comme on sait, à Sijint-Kutrope.

Nr. Secondât, feuilletant les reglslrcs ])aroisslaux de
Biras, y a troiné inséi'ée à la date de 17'02, une note du
curé sur les vertus de l'eau de la Reine de Hongrie. Celait,
le ju'oduil do la distillation, faite au bain-mario, des llcins
de romarin snr lesquelles ou avait versé de l'esprit de vin
recliflé. On l'employait dans les faiblesses cardiaques, la
léthargie, rapopie.vie et les maladies l/ystériquos.

jM. .\lbert Guangeu yjrécise que M. Fargis. le l'rofesseiir
de dessin dont il a été parlé dans de précédentes séance?,
est mort en 1013 et a été inhumé au cimetière Saint-

(îeorues : il était le neveu du Fargis dont le tombeau est au
cimetière de l'Ouest.

-Au sujet du cliomin de Croix de l'église de Cajs/icdo-
Carlux, notre collègue mentionne le jugement ]mrlé sur
l'œuvre de Léon Zac(j par M. Joseph Pichârd dans Phhir
(le France, n" de Noël 1030 (avec cinq photos).

M. CuAMUAHNAi.-u annoiico que lu prochaine félibréc du
Bouniat aura lieu à Fxcideuil.
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ELECTION DU BUREAU.

A l'issue de Ui s(?ancc, les uiembrcs rlii Conseil d'ndmi
nistration présents se sont réunis i)our noniincr le bureau
de la Sociélc. Il est constitué comme suit ])our l'année 19ul

MM.

Président le D'" Ch. L.vfon.

Vice-président s le D'" Dusolieii;
»  » A. Jouanel;
»  » D. Reyrony;
"  » le C" de Sai.nt-Said;
»  » .• • • • .lenn Secret.

Secrétaire général C. Lavergne.

Secrétaires adjoints E. Aubisse;
>' » • A. Cn.ANGEll.

Trésorier adjoint U. Coieneille.

Trésorier M. Secondât. '

W
Le Secrétaire général,

G. LaVERONE.

Le Président,

D' Cil. Lafon.

SEANCE DU JEUDI V INIARS 1951.

Présidence de M. le D'" Lafon, ̂ irésident.

Présents : M'"" Bcrlori, Duniont, Dupuy, Giiille, Médus.
Pluzanel; M""" Mar-queyssat et Reylicr; MM. E. .\nbipse.
Bardy, Rccqiinrt, Bcrtlielot, Bibié, Billes, Borias, Bouriol,
Corneille, Daudri.x-, Oranger, Lavergne, Ch. Lescurc, G.
Peyrille, Pla/anct. Secondât, et A^illcpontoux. —Excuses :
M®'' Darpcix, AI. Guthmnnn et lu marquis de Fayolle.

La lecture du jirocès-verbal de la dernière assemblée gé
nérale permet M. Secondât de piéciser que l'édition du
Téh'ma<ine, présentée par M. Dui'raissc, est offerte par lui
à la Société. M. le Président exprime ses reiiiercicinenls à
notre collègue.

Nécrologie. — M. le Président prononce l'éloge filiièbre
du comte Aymar U'Arlot de Saint-Saud, qui occupait



I une des cinq vtce-présidcnces de la Société depuis J936.
II étail do loin lo doyen d'âge do notre compagnie, à laqncne
il appnrlonail; depuis I87;5. II est décédé à Bordeaux, dans
se quatro-vingt-dix-huitiènic année, après une vie, niagni/i-
quemeril: remplie d'œnvres, qu'il s'agisse des expluralions
que le comte de Saint-yn^jd lit dans les Pyrénées espa
gnoles el. (pii ont tant contribué aux progrès de la cartogra
phie de cette région — ou des travaux d'histoire et de gé
néalogie péi'igourdhies ; c'est dans cc dernier domaine qu'il
avait fini pai- se spécialiser en exploitant les sources inédi
tes de docuincntalion conservées dans les dépôts d'archives
publiipios et privées : on pouvait saluer en lui le d'Jiozier
du Sud-Ouest.

Le bureau avait délémié .M. le secrétaire général pour
assister au service funèbre de noire savant et très regret.té
vice-président., célébré on l'église' Saintc-Eulalic de
bordeaux, le 22 février dernier, et présenter à la famille da
défunt les condoléances de la Société.

.M. le Président a également le regret d'annoncer In inor;t
de .M. -Miînia:, de Sainl-.Vvit-Séniour, grâce â qui de précieux
fragments de l'ancienne église de cc lieu auront été conser
vés aux archéologues.

Félicilulioiis. — MM. le R.P. BEnGouNioi'x, PuYa.u'Tinicu
el A'édhenxe-L.\c:o-M13E, chevaliers de la Légion d'honneur.

ItcrncrcifmevlH. — M. Paul Fitte.

Entrées d'ouvrayes. — CaiTicr (.Main), En Sarladnis... à
pied, à e-heeuL en voiture et... à table. Saidat, impr. du
Sutiaduis, PJbl; in-8". 36 p. ill.

Foiuen de llociiEs.XAnD (J.-G.), Les monnaies des prison
niers de. guerre en France pendant la guetre lOU-iOIS ;
Auxerre. impr. Moderne, 1960; in-8% 48 p., lig-
PÉaoïv (J.-F.), La. toponymie du nom de Couze. (Exlr. du

Boll. de la Soc. de la Cori'èzc.) Bi'ive, Lachaisc. 1951. ;
in-8", 4 p.

Tous les trois oi'i'erts jiar leurs auteurs, que .M. le Prési-
flenl fcllcite et remercie.

Bibliographie. — Sont signalés Ion Bournal, de juillet-
déccinbi'o 1950, donnant le compte-rendu de la belle féii-



do La Coijuille * — dans lo fifiUviiti tic. la SoriéAé préhis-
torûiiie française, do novoinliro-doconilnc lîK'O, ]». îilO,
dos additions, pat- M. Italsan, à la liihliofii'apJiio do
Lascaiix. jiaruo dans la luoino iwiio, j»p, : ainsi qu-
les « .MjkIMos dos piocos ofliciolh^s à l'cainiif poni- oire auln-
lise à foailloi- ».

Correspondance. — M. lo Présidonl l'ait, (■onnàîiro la
ioulo roooide fnndalion à Paris, do la Sooiélc dos Amis ilo
.roso()h .N)uhot(. «}ui so propose d<ï soivii- la rnéiuoiro lio
raiiloui' dos Pensées Le sièjic do l'association est à la
LihiJiii'io IN'ouvelIo .1. Pannior, î). avonuo do l'Opéia. Pari<.
Noln? «'slinid coin{)a[riolo, .M. Lor» Alaj-'no, assure les r<in('-
lions do socrélaii-c-lrosoriei- de la Société. Lui adresser II,
rue Descartes,à Sèvres rS.-et-O.) C.C.P. Paris lis
cotisations dont l(î nionlanl est! do uOO francs.

Contmiinicalions. — a ulano «juolcpios détails
pill<»ros(jnes dans un inv(nit.airo rédiuè après décès do
Hayniond (îillos, fils ilc Martial, hourjioois de Péri^uou.x et
consul «le lu (Hté ; marié en 172(5 à Jeanne Itaiiin, vouvo
Trajïv, il était mort sans jiostérité «fans l'été do I7d2. îi
ftlue de 37 ans. Lo document: m- comf)rond jiuèio que le-
'■ papiers, Ijardes. nippes, «»r et arjionl » (jin^ le défunt avait
dans il maison du (luartier du Pont, paroisse Saint-Frimt
Sa i:ard(î-r'ob(!, fort bien monloe, se comjmsait d'un habit,
veste et culotte di' rJrai) non-, j)res(|U(^ fout neuf, les culotte;
à boucles d'acier ; d'un autre habit et. veste. <le drap gri-
j)crlc, retourné, et ayant d(îs boutons des deux côtés ; d'un
autre habit, veste et culottes cunello do drap neuf ; d'un-
robe de chambre d<; calamande fort usée, d'une redingnii
de dj-ap de Lo<lè.v(^ couleur olive uriso, d'une paire tN
culottes de toile cadis couleur cannelle, de bas de soit
i-ou;.'e, d(» gants de soie? gj-is pei-le, de tours «le col en toile «h
crdon, d'urne paiie «h- manchettes, d'iiiuî chemise en (oib
de lin, de six che.mises Unes, d'une peri-iupie, «l'une taha
tièio d'écailh' à charnière et poulie d'argent, ayjjuf dessu-
un pot «le fleurs en ai-gent; d'une canne, «le jonc, pomme et
yeux d'argent. Noie!- enc.ore au passage, une ohligatiun
«•orisenfie f)ar M*' Pierre Fournier, doctcui- en médeiine, ee
faveur de feu Martial Gilles, de la somme de 2.000 livres on



« billets de banque », du 10 juillet 1720 — ce qui ne peut
s'enlendio que du papier-monnaie de la banque Law.

M. Iloticr (.'.ouvuAT-DKsvKnGNEs nous apporte la nouvelle,
do l'acajuisillon par la Bibliothèque nalionale. des pajiiers
de M""' Héeamier. Le Pciâ^ord, souUgne-t-il, est intéresse
par cet événemenl, les héritiers de cette femme délicieuse
étnni nos compaliiol.es par ralliance des de A^crneilh. de
vénéi-ée nu'inoir<', aux do Loménie, les très distingués lyo-
priclaii-es du chdlean de l'uyraseau. Kl notre collègue de
rappeler fivec quelle bonne grûcc l'érudit Gh. de Loménie
a laissé « pillei- » ses riches arcliives de famille jmr les
liistoi'iens de M""' Récumier ; Edouai'd Ilerriot, Maurice
Levaillant, et autres.

M. Emile Vautieh, dont l'activité est fort méritoire,
aiiporte, d'utiles détails sur un autre cluseau des environs
(rKymet, celui des .\ndi-ieux, ou de {.irange-jNeuvo ; il a
joint à sa descrijition le plan de ce souterrain-refuge et le
croquis d'une salle du cluseau do Saint-.\ubin-do-Cadelech.

-M. Jean Du.mas qui a consaci-é à la commune do Roulazae
une très coniplèlcî monogiapliie. en a détaché les pages
concernant la seigneurie du Lieu-Dieu. (À» travail Iroiivernit
sa place dans le BuUelhi, qui n'a rien publié de trè<
complet sur la (jiioslion ; d'aulant plus ijue Àl. Dumas s est
laqHjrlé a\cc suc<'ès aux archives mêmes du cluHeau.

M. Laveuuxe note le décès, à Périgueux, le lo février
IS'it, de M"'® Ronjouaii do Lavareniie, qui n'était autre <pii'
la ])elile-/i!le de Liéry, valet de clianibn^ de Louis NVI,
dont t<"nit; le monde a lu les mémoii'es. Elle vivait a la (.lté
avec sa mèi-e, la fille de Ctéry, Agée alors de 88 ans.

in'oi)os de la fameuse succession Bonnet, évnfpiée pré
cédemment i)ar M. R. Coiivrat-Desvergnos, noire secrétair-'
général a trouvé dans VEchq de Vésonc, du 4 février i8b8,
une chroni<iue d'Emile Massoubre dont on peut conclure
<pie ravj'.nlurier ipillionnaire n'était pas Périgtnirdin. 1!
s'appelait Ro.nnay (et non RonneP, et était natif de Chiiyer
(Lt)ire). Simple matelot en :l7bO, devenu gouverneur <]e
•Mailngaseai-, il y était mort en 1804, en laissant une fortune
dont des centaines de familles « homonymes », même en



Dordogne, ont cru pouvoir revendiquer l'hiéritage, mais
sans succès.

M- f'.oHNKiLLK [)résrnlo un éial lédinè par Tabbé Audior
no, sous !(• lilrc « Monsoi^nonions sur les anclons nionn
uiotiU qui o.\islon( dans h» (lé])arlonio.n(. de In DunJogno.
Janvier 18dS. » J| souligiu» l'intoi-cl, «le. colle lisiez do vingt
édiflcos juges dignes de fali e rohjcf. de mesures de eenser-
vution. L'aulcur du Périf/ord illiish-c, réceniiiicnl. nommé
inspocleur des Monuments !iistori(iues avait apporté à ce
travail toulc la sciepce de rarchéologrit^ cl louto la inimilie
d'un bon gestifumaire. Ce document est oITorI à nus nrclii-
M'S par .M. Corneille, f|UO M. le Prcsidcmî leiiUM'cie.

M. Marcel Skconuai' donni' hîclnre île la |)rofesslcui do fol
adressée aux éloclcui's do la Dordogm; jiar l'abbé Audiorn»'
qui s'élail mis sur les rangs-pour bi'iguci' un siège de repré-
sonlant du iieuj)le en J848.

Oans un précédenl procès-verJ)al (f. CX.WII, p. 127), M.
(>)nieillo avait signalé, d'après J. Criêiix, l'usage uianurain
— el pci'igourdiii — de placer de grosses pierres à In four
che des arbres fruitiers. Selon .M. Houriel, doiil M. C.

Crancîeu se fait le j)orle-p«""oIe, cette pratique s'explique
rait de In sorte : les pierres en question pcrmethaicnl w\
meilleur « coui-onnenient » de l'nrbi'e ; la tige Icnninalf,'
ne pouvant se développer, les brandies latérales s'éleii-
druient davantage et lu fructiflculion s'en trouverait acrriie.
D'autre part, ces pierres, recouvrant le haut du tronc, em
pêcheraient l'eau de pénéirer dans l'arbre et d'y creuser
à la longue une dangereuse cavité.

.AI. GnAMiEU fait une très vivante analyse du livre que M
Maurice Dubourg a écrit sur le frère de Léon Bloy, OeGi
KIoy, dont la vie d'aventures, d'ailleurs fort peu éililianl
(juoique excusable par certain côté, l'a conduit de bagne en
bagne.

Al Lavergne ju-éscnte une paire de inoucbeiies trouvé"
au cours de fouilles près de la rue Font-Laurière, ninin
blemcnf communiquée pai- Al'"® Mènes, objol bien
conservé poi'te les caractoi'es du XVII'" siècle.
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Admissions. — M"''' Dkvilî.ahd, présiilonto d honnour du
(Irunifé d'InilTiilivc, IJrjinlônif; pi'éscntoo par MM. J^ihcs et
Seci'ct. ;

M. Claude li.xuuiKnt:, licencié ès Ictti'cs, diplômé d'études
siipéi'icui'es, riu^ Mazarin, 74 ; présente par MM. P. Barrière
(îl C. Lavcrgno ;

M Co.MiîiîscoT, boulevard Emile-Augier, d, Paris (XVÏ') ;
pfé'^cnto par M iî. ^^orel et M. (iorneille ;

M. Ciu)s, directeur d'école Jionoraire, rue Gav-Lussac,
Périgueux ; pré.senté par MM. Ribes et Secret ;

M. Ou.MAZKT, maire de Krantôme, t4, rue Carnot ; pré
senté par les memes.

Le Secrétaire général,

G. Laviîhcne.

Le Président,

D' Ch. L.afon-

■r
■  ''Al*

f.



1815-1930 DORDOGNE

SITUATION RELIGIEUSE

I — MALAISE ET OPPOSITION

(Suite)

(Plusieurs lignes de la page 155 ayant été échoppées dans la

livraison du Bulletin de 1950, noxis la redonnons ici ennous ea-cusaxt

auprès du lecteur de cette malciiconfreuse erreur.)

Sous Napoléon comme sons Louis XVJII, l'évequc a fait
appel aux préfets et aux inlnlslres pour sotjtonir son apns
loint, rocoinniaiulor ses candidats, ajij)rouver ses blAnies
sanclionnei- ses condamnalions. N"avaii-il j)as déjà vaine
ment demandé, le 22 mai 1817, au Ministre des (!^ullos, son

intervention coercitive conli-e les prctres frappés d'interdit
ou reléfiués dans un séminaire — selon la juridiction mixte
d'avant la Révolution, qui s'opposait aux diverjionres
d'ojjinion des prêtres avec l'évêquc i'
Et cependant l'évêque est doux par nature. Il a conquis

raffection de son peuple i)ar son zèle apostolique, ses acca
blantes landonr.ées à cheval à travers son immense diocès'v

de lu.RK) kilomètres carrés, ramenés à b.l)72 peu avant s?»
inorl; par son éloquence ampoulée, sa simi)lici(é démocra
tique, sa bienfaisance. Il était paternel ])our ses prêtres,
enjoué avec eux sans réussir des réparties spirituelles. Il les
défendait s'ils étaient, en bulle aux vengeances de clocbcis,
plus particulièrement virulentes — et sous l'apparenh'
défense du dogme — au début de la Seconde Restauralion.
dans le temps de la Terreur Blanche, contre les asserjnentés
de jadis, accusés d'un enthousiaste dévouement à rEinpire.
L'harmonie, constatée au début de son pontificat, se serait
maintenue en une estime et une sympathie récipro(jues, si
des esprits inquiets ne l'avaient rompue par leurs soupçons
et leurs altaques.
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L'evêqno, ronscinnt. fit ovgueillcux de ses prorogatives,
réagissait avec vivacité sous les coups d'épingles, les man
quements au respect, les doutes sur.son orthodoxie. Ainsi
une hostilité latente s'était établie entre l'évêque et une
partie importante de son clergé; moins violente en Dor-
dogne qu'en Angoumois.

Le 3 mai 1817, Mgr Lacombc manifeste .à nouveau son
.mécontenicment ]toui' l'administration de son iKtuveau pro-
viraire général dans le département, de la Oordogne, : il
relève de ses fonctions l'abbé Lagorse, successeur de Peyrot
en cet emploi. Lagorse aurait «lépnssé ses pouvoirs en
inallèi'e de dispense <le consanguinité. Quelques intérêts
pécuniers auraient peut-être aussi été en jeu, sur lesquels
l'évéfpie n'aimait pas transiger, il avait déjà, pour se Tcm-
hourser, prié le préfet de retenir à Lagorse les 300 francs
alloués par le conseil général de la Dordogne au représen-
lani do l'évêque et il prévenait le préfet, le 27 août J817,
(juc Lagorse ne s'empressait pas de rembourser les fonds
reçus par lui » au détriment du séminaire ». A sa place, le
L"" aoCit, il a nommé le curé de <7ai-lux, Geouffre-Lapra-
rlclle, prêtre iion-jureur qui avait continué son ministère
clandestin on Sarladais pe'ndant la Terreur et <( qui
s'était attifé une si grande estime que le suprême éloge
appliqué à quelqu'un était celui-ci : Bon et soini comme
Monsieur Ceouffre (1). »

(1) H. Brugièro : Quelques papes de l'Ancien et le Nouveau PérU
gord, Périgueux, 1897, p. 114,
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II. _ CONCORDAT DE 1817.

A la signature du (.loncordat du 1 1 juin 1817, les oppn
saids Périgourtlins de Mgr Lacomho anichont une jovciisr
impatience d'échapper à sa rudq crosse. Les anciens iHocèses
de Périgucux et de Sarlat, détachés d'Angouleme, sonî
unis. Un évéque est nommé à Périgueux : l'abbé Alexnmliv
de-Lostangcs (1) originaire de St-Alvèi-e, vicaire général iK*
l)ij<m avant la Révolution, au j-oinur de l'exil précepteur à
Crisenoy en Seine-et-Marné, avait déjà relusé en 1802 l'éve-
ché (le Dijon. L'élu est préconisé le 24 septembre 1817 mais
l'opposition des Chambres au Concprdnt retardera son sacre
et son intronisation do plus de quatre années.
Lu nouvelle de la nomination de Mgr de J.,estnnges ])oilç

un rude coup à Mgr Lacomhe. Son vicaire général Lugiio!.
par circulaire du 30 juin 1817, prévient le clergé de l'ajour
nement d(^s visites pastorales, en raison de In santé du
prélat qui <i ne lui permit ni de voyager, ni de se séparer do
ses vicaires généraux ». Serait-ce que l'émoticyi aurait accru
une pression sanguine, excessive (2) on qu'une abstention
diplomatique éviteiait les allusions, les commentaires déso
bligeants, surtout les regards moqueurs do ses curés ?

Rien que le Pérlgord soit enchanté de la nomination do
Mgr de Lostanges, on perçoit quelques réactions dans les
sphères politiques contre le nouvel évèque, en raison do

1. Alexandre-Charles-Louis-Roso de Lostangc^ de Sainte-Alvère,
né au château de Versailles le 28 octobre 1763, neveu de Mgr Chris
tophe de Beaumont, archevêque de Paris. Fit ses études à Sainî-
Sulpice. Prêtre en 1788, fut vicaire général de Dijon. E.xilé en Alle
magne puis en Angleterre. Les bulles de son élévation au siège de
Périgrueux furent signées le 1"" octobre 1817, mais, retenues au
Conseil d'Etat, elles ne furent enregisti'ées que leAO octobre 1821.
Mourut à Bergerac le 11 septembre 1836.

2. Mgr Laeombe mourra de congestion cérébrale foudroyante, le
7 avril 1823, à la suite d'un nouveau refus opposé à sa réception
par le duc et la duchesse d'Angouleme, lors de leur passage à
Angoulême, le 6 avril 1823.
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i'ingérenco de sn fmiiiUo dans les affaires du dcparlement.
L'imprimeur F. Diipoui fait parf, le 22 septembre 4817, de
ses inquiétudes ])ersonncllcs à son. lils Paul qui réside à
Paris : « Les feuilles publiques t'ont appris, mon ami, que
Périuueux allait être crosse et mitré et que révéché allait
être dirigé par M. l'abbé de Lostanges, parent très près do
la trop fâineuse M'"" rintrigante de Lostanges, d'infernale
mémoire (i). » F. Dupont redoute en effet que son concur

rent. Danède, le protégé de M'"® do Lostanges, ne devienne
rimprimeur do 1 évéobé.

Le vicaire général LugLiet, honni autant que Mgr Lacombe
paHes opposants des deux départements, s'inquiète des fu-
liii" collaborateurs de Mgr de Lostanges à Périgueux. Il
interroge, sur les projets de rélu, le chanoine de
Loqucyssie. Celui-ci lui répond de Sarlat, le 4 décembre
1817 ;

C'est sans aucun fondement qu'on a répandu que M. de Los
tanges m'a nomr^ son vicaire général. J'ignore ?nênie s'il a
des vues sur moi; mais j'ai assez manifesté mon désir de n'ôtre
rien, en refusant, il y a trois mois, un canonicat et le titre de

vicaire général qui m'ont été offerts par un archevêque d'une de
nos grandes villes. Mon ambition est de vivre et de mourir sur
mon rocher : haec reqjàes mccD. A mon âge je n'ai envie de courir
lo monde pour obtenir des avantages dont la Providence m'a
si bien fait connaître le néant.

Des conjectures, formées depuis longtemps et propagées par
des amis et d'autres personnes qui m'honorent de leur estime,
ont sans doute donné lieu aux bruits qui ont couru sur mon
compte et qui sont parvenus jusqu'à vous.
M. de Lostanges n'a rien fait connaître de ses plans : il a

pris la très sage détermination de ne rien pi'omettre à qui que
ce soit' et dé ne disposer d'aucun emploi jusqu'après son ins
tallation. Dans sa position et dans la mienne je n'ai aucun
moyen de lui être utile. II m'a demandé des renseignements sur
les membres existants de l'ancien chapitre de Sarlat, que je lui
ai fournis. Il paraît que M. de Lostanges est disposé à distin-

(1) Archives de la Société Historique et Archéologique du Péri-
^rd : Dossier F. Dupont.
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èuer et à honorer les vénérables restes des églises cathédrales
de Périgueux et de Sarlat, ot à les sortir de l'cubli où ils sont
restés jusqu'à présent...

Alors circule en Dordognc une liste do souscrip
tion, lancée par Bertaiid-Ducha/aud : les curés s'engagent
ù prélever sur leur trnitonient une part, pour assurer au
nouvel évôque les ressources que n'ont pas votées les
flhambres, dont l'esprit gallican ne s'est ]ms soucié de dis
cuter et d'entérinei le (loneordat dit de. Fontainebleau.

Ainsi l'éxéque pourrait être sacré (d administrer son dio
cèse. Cette initiative, qui ne saurait résoudre le proh[»^ie.
est avant tout une manifestation d'hostilité envers

Lacomtie. Toutes les influences (ifficielles sont mises en jeu.
autant par fierté régionale que par cnbole, contre Mgr La-
combe, pour décider l'croclion définitive du diocèse de Pé-.
rigueux. Dans sa session de juin 1818, le conseil général dé
libère sur l'urgence de l'arrivée d'un évéquc :

«

L'immoralité malheureusement croissant parmi la classe peu
éclairée l'oubli des principes religieux sur plusieurs points du
département, l'absence du culte dont les touchantes cérémonies
retiennent les hommes dans un lien commun d'amour et de res
pect, tel est le spectacle qui a frappé les yeux des membres
du conseil. Pai*mî les causés qui expliquent ce désordre, cette
désorganisation morale, on remarque, au premier rang, réjoi-

gnement du chef-lieu du diocèse et le grand âge de Mgr l'évêque
d'Angoulême, à qui ses infirmités ne sauraient permettre de
conduire un troupeau, beaucoup trop nombreux pour ses forces
et disséminé sur un aussi vaste teri'itoire.

D'après ces motifs, le conseil général supplie Sa Majesté de
réaliser ses intentions paternelles, en donnant incessamment au
département de la Dordognc un évêque également rempli de lu
mières et de vertus, un pasteur dont les exemples et les leçon?:
s'appliquent à former des âmes chrétiennes, réussissent au.sai
à donner à Sa Majesté des sujets fidèles. On sait que l'amour de
Dieu est inséparable de l'amour du roi.

En écho, les conseils d'nrrontlisseinoni émettent leurs
vœux. Nofutnmcnt, le F"" août 1810, celui ile Ribérac
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demande que l'espoir depuis longtemps donné d'avoir un siège
tpiscopal à Périgueux se réalise enfin. Une foule de communes

sont dépoui*vues de ministres du culte; une population, dissémi
née sur 5 ou 6 lieues carrées, est privée de tout secours religieux.
Circonstance malheureuse d'où naît l'oubli des devoirs les plus
sacrés et de tcuite morale. On se flatte que la présence d'un évé-
que dans ce département appellerait dans le saint ministère un
plus grand nombre de sujets et qu'ils seraient plus également
répartis sur lés divers points.
Le conseil est si vivement pénétré de la nécessité de ce nou

vel établissement qu'il ose assurer que tous les habitants de
cet arrondissement ne se refuseraient pas, pour l'obtenir, à con
tribuer proportionnellement aux frais du palais épiscopal, de
la cathédrale et du séminaire. Il prie le conseil général de pren-
dre^articulièrement en considération cetite demande.

Le conseil (rarrondisscnient de Sarlat, le i"" août iSIÎI,
argue de réloigiiement li'Angoulème pour réclamer la pré
sence d'un évôque à Périgueux, dont la « haute surveillance
serait essentielle soit pour les prêtres, soit pour les fidèles )>.
Le conseil général, le 11 août suivant, ajourne à sa pro
chaine session toutes décisions budgétaires pour rétablis
sement de l'évêché, car rinstallation d'un évêque tardera,
qui au reste serait provisoircnicnt logé par les soins du
préfet, en cas d'arrivée inopinée.
Le pi-éfct, comte Huché de Cintré, se désintéi'esse û ce

point de Mgr Lacombc qu'il propose au conseil général de
ne voler en août 1810 « aucun supplément de traitement
en faveur de M. l'évêque, de ses vicaires généraux et de
son cliapîtrc ». Seul, le provicaire général Ccouflre-La-
pradcllé' bénéficiera de « l'indemnité habituelle de oOO
francs accordée jusqu'û présent ».
Le préfet — dans son rapport au ministre do l'Intérieur

sur l'esprit public, le 4 mai 1820 — déplore le relâchement
(les mœurs en Dordogne. Il en lire occasion iiour souligner
la désaffection du Périgord envcis Mgr Lacombe et pour
demander l'envoi urgent d'un évêque. En effet, le retour
aux véritables principes ne saurait être obtenu « tant que la
surveillance et l'activité ecclésiastique ne seront pas exer
cées immédiatement et tant qu'elles seront laissées entre
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les mains de personnes qui, en raison de Icnr éloigmuncnt,
ne prennent que (rès peu inlérei à ce qui concerne le dé
partement et qui d'ailleurs, puisqu'il iaul: le dire, jouissent
dans le pays de tnqj peu de c<uisidération pour y faire le
bien ».

Des projets d'adresses au roi sont, proposés en Dordopn.î
qui rendent' losponsnble Lu^'uet do l'impopularité de Mirr
Lacombe. Peyrot, le 2o novembre 1819, on pj'évient l'évé-
que d'.'Nngouléme. « Les m^^i^ros pou mesurées de M. le
vicaire général et les interdits, sous les liens desquels il
fait successivement gémir quebiucs prêtres, ont épuisé la
j)atience de tous et les .rtrrcent à désirer de trouver les

moyens de se soustraire à sa dure autorité. Dans cet espoir,
plusieurs projets d'adresses au roi jii'ont été présentés, .le
n'ai pu tes souscrire, parce que Votre Grandeur et M.

Luguet lui-même, étaient tiop maltraités. Mais une nou
velle adresse plus modérée va circuler, s'il continue à
mettre ses caprices à la place du zèle ». En fait, une re
quête, signée d'iui grand nombre de prêtres et confiée ji la
députation de la Dordognc, a été remise au ministre do
l'Intérieur par Maine de Biran. Elle fait d'abord longue
ment état de l'immense espoir" placé en Louis XYIII dés
son retoui, pour la restauration de l'ordre moral.

...Mais, hélas I qu'il faut de temps pour guérir tant de maux
et pour revenir aux précieuses institutions dent l'œil épouvanté
découvre à peine des traces !

De là, l'impérieuse loi de la nécessité ajourne, encore le ré
tablissement de l'évêché de Périgueux dont Votre Majesté a vl
bien senti le besoin; de là, M. de Lostanges, — qu'elle a dai
gné nommer notre évêque, que Sa Sainteté a institué, que la re
ligion réclame à gi-ands cris et que nos vœux ne cessent d'appe
ler, — reste encore loin de nous; de là, la foi s'éteint dans notre
département et ne se montre qu'en étincelles expirantes; de là,
les prêtres transfuges chassés de leur diocèse d''origine, la honte
et l'opprobre du clergé et de la société, réunnissent, avec trop de
succès, leurs coupables effoi^tis à ceux de nos frères égai-és,



— 77 —

peur accréditer l'erreur, proclamer les maximes antisociales
que la lave révolutionnaire à vomies paiTni nous, maintenir
tcus les vices en fermentation et toutes les passions en délii'c.
De là enfin, notre impuissance à opposer une digue à ce torrent
destructeur qui semble devoir tout eniraîner.

■  Kcus savons, Sire, qu'on a exposé à Votre Majesté que les
rcKCCurccs du trésor ne permettent pas de rien changer à In
eircenscriptior. des diocèses, déterminée par le Concordat de
3801, et que celui de Périgueux doit encore pro\isoirement être
soumis à M. l'évêque d'Angoulême.

Assurément, ncus ne nous plaignons pas de ce prélat; mais
iK Us le plaignons et nous gémissons de ce que des infirmités ha
bituelles l'ont obligé à abandonner l'entier exercice de sa juri
diction épisccpale au prêtre le moins propre aux fonctions im
portantes de sa précaire dignité et qui, accoutumé à guerroyer
(il était, dit-on, aumônier d'un régiment de dragons en Espa
gne), poursuit à outrance le grand nombre de ses confrères
qui rougiraient de partager ses sentiments et d'imiter sa con
duite.

Dans cet état de choses, à la vue de lai démoralisation qui
en est la suite funeste et de tant de principes corrosifs qui atta-
qucpt, minent et consument progressivement la religion, nous
ne pouvons nous empêcher de porter un œil inquiet sur l'avenir.
• Le ûirons-nous, Sire ? Notre Eglise semble couverte d'un
crêpe funèbre ; elle est plus désolée qu'au temps des pei-sécu-
iicns sanglantes^ puisqu'elle perd maintenant les consolations
do l'espérance et, da.ns sa désolation, elle semble nous appeler
tous à son secours et nous conjurer de ne pas l'abandonner.

Eh ! bien, Sire, c'est pour cette tendre mère, profondément
affligée de sa viduité. qu'humblement prosternés aux pieds du
trône, nous demandons à Votre Majesté le digne époux qu'elle
lui a annoncé et nous la supplions instamment de daigner accep
ter l'hommage de tout ce qui sera nécessaire sur nos traite
ments, pour le prompt accomplissement de nos voeux...

Ct'Ho jiélition n nié rédigée par le chniuilne Ilortnud-Dii-
elm/nud, (jni en revendiquera lu responsahillle dans
r « Ami de lu noiigion » du lu septembre 1820. C est
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depuis la publicallon de son ouvrage : « Avis à la Petllc
Eglise ». Le curé de la Tour-lllanclie. a coiitinué à blesser
I cvé(jue d -Viigoulèine d'.^ ses iniuiltoires. 11 lui a dciuaiulo
enc()f(î le 10 niai's 1818 de se désolidariser, jiai" un acte pu
blie, des «lorniei's dérenseui's de la conslilution civile (lu

cl(M-gé A ([iM(i Lugiiel a i-épondu, le (i avril 1818, par un
dédain ; « Mous sommes chargé di» vous dire (jue Monsei
gneur ( .) hIAmc rà-jiro]M)S de voire lellrc cl. vous
iiivib» à lui donner d(^s conseils lorscju'il. vous fera eonnab
Ire ses désirs à coi. égard. » L'évéajuc avait pioposé, à nnu-
vcan en ces jours, un jxxle au.\ colonies à Ilcriand-Du

cha/aud qui, le 23 avril, avait réj>li(iué avec une menace à
peine déguisée : « (Ju'il me laisse à mon obscurilc cl ipril
ne nre.xpose ]ias à de nouvelles correspondances avec le.-
niinislrcs (jui, je jjeiiiie l)ien, iriisei-aienl envci's nuù
d"aucuns moyens arbitraires, mais "au.xqucls je serais fAcbé
d'être ohlig'é de donner certaines e.xplieations. »

En juillet 1818, pendant la période de séclicresse, (iiian'i
.Mgr Lacombe publiera, avec «« le conseniemcni des aulo
rilés publi([ucs )», sou ordonnance concernant des jn-jèriv
solennelles et la iransmeltra par la voie du BîiJlctin aduù
nlslralif (Jv. la Doirloffiic fn" l'id), llcrlaud-Duclui/aiid t
raillera de ceU'î confusion des pouvoirs : uu jiréfel, édiloui
dc^s OMiN'res éplscopales; les maires de la Doi'dogiu^ coiîî
missionnaires de Lévéché î

Airivc 1(5 moment où Bcrtaud-l)ucba/aud dépasse Inub
mesure. lui qui s étnll dil, le 20 septembre 1817, dans un-
lettre fi Luguet : « ni un vil flatteur, ni un bypocriti^ lnt<'
lessé, ni un ingrat. ()ui (jublie les bienfaits, mais I)ien jilultM
un ami (jui ne craint ni les rc])rocbcs, ni les censures, (Ui
inarciiant droit an .but que lui montrent l'honneur de la re
ligion, la gloire et le saint de son évéque. » Il livre à l'iiU'
jnession deu.x lettres adressées l'une, le 10 juin 1810, nu
préfet de la Dordognc et l'autre, le 20 septcinbje suivant.
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aux curés du mcnir? dépurtcnicnl Bicu pis, il public, peu
api'cs, Sun ouvrugo : A ris à Ja Pclilc ii'y/isf (1)

Il y ilcfond, du reiji'uclic d'héi'ésic, les ])i'ci!'OS cl les li-
di'Ics qui jnaiciil ohci îuin anciens évequos cunstiluiinnnels
à qui en 1^:^02. Pic VU. p;ir son léi:at, Caprara, avait accorda
rin*<liluli(»n canoirnjuc Mais ce.n'est là qu'un j>rélcxlo car,
en un copieux appendice, il insère sa «< coiu'cspoiulance in
ium* » aNce révè(iue, jusipi'aloi's connue de ses seuls fami
liers mais ipi il avait déjà tenté de monnayer par d im[>ré-
cises menaces de jiublication.

Mi:r Lacombe, — mécontent des «dtaques injui'ieuses
contre le préfet de la Doi'dojznc et blessé en sa consci«mce,
d'évèque, en sa foi puhliiiuemenl discutée, en son adminis-
Iration, — fiapjie, le 20 m^vembrc 1810, d'interdit Ber-
laud-Duclia/aud (lui, sui' tout le territoii'c du diocèse d'An-

^'ouléme, ne poui'i'a exeicer les fonctimis sacerdotales. La
peine canoni(iue lui est signiliée, le (5 décembre, pur l'abbé
Lacoutnro; doytm do Verleillac. Bertaud-Duclia/aud remet

nussiUM à C(î commissaire. ecc!ésiasti(jue une protestaticm
contre rintcj'dit et un np])el à Mgr d'Aviuu, qu'il sait, hos
tile à révé(}ue (rAtigoulémo (2)

( 1) Avis à la Petite Eglise et aux ennemis de Pic VU ou Réflexions
Sur HJt écrit ayonl pour titre : Rétractation publique du Concordat

de 1801, suivies de notes où se trouve une correspondance de l'auteur
avec M. l'évéque d'Angouléme, par ttji ecclésiastique du. département
de la Dordogne. — Pértgueux, imprimerie Danède, 1819, in-12. 298
pages (sans nom d'auteur).

(2) Charles-François d'Aviau du Bois de Sanzay, né le 7 septembre
1736 au Bois de Sanzay, diocèse de Poitiers. Evêque de Vienne en
1789. Emigré, il revient secrètement et gouverne les diocèses de
Vienne, Die et Vivior.s. Fondateur des Prêtres de St-Bazile. Déniis-
sioenairc <1: l'cvêché de Vienne en 1810. Nommé archevêque de
Bordeaux en 1802. Mort le 11 juillet 1826.
Dans son rapport à Rome, le 28 novembre 1804. Mgr d'Aviau

s'était plaint de l'empressement mis par l'évéque d'Angouléme a
accepter, dans son diocèse, les prêtres constitutionnels venus do
Bordeaux. Dans .sa lettre à Pi.e VIT. du 30 novembre 1804, Mgr
d'Aviau avait écrit do Mgr Lacombo : « Quel évêquc que cet
homme-là ! En particulier, en public, du haut de la chaire, i ensei
gne l'erreur à pleine bouche. Toutes ses paroles sont empreintes de
schisme et d'hérésie. »
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L'appel ne semble pas avoir été transmis. Saisi de l'af
faire dircctemenl par le cure de La Tnnr-Rlanchc — qui ne
motive la sancliotï de M^r Lncoinhc; (jue. par son inilialive

tfe souserif)(ion en faveur ilu fulur cvé(jue île Péri}iueux, —
le mcirojiolilain lenle une déniajrln' li"apaisenienf. aiipuV
de Mgr Lacombe, le 22 janviei- ISIî). (lidie espèce de coall-
Iton, lui écriî-il, «u-ganisée « sans assez de mesure n. n
néanmoins été jugée ologieusejmMit par ])lusienrs. <• Out>i
qu'il en soil, pcMit-étriî estimeriv-vous convenable de rrli-
rer celle intcrdicfion qui, prolongée, allirerait de jilus en
plus sur M. Duchnzaud, (jni a ici d'honinabies alliances,
un intérêt de nature à vous devenir lut ou lard dcsagrca-
ble. »

Mgr Lacombe implacable répond cavalièrement à l'arche
vêque de Bordeaux- : «< .le connais sans doute mieux que
vous (le prêtre DucbazamI). J'ai ])ris des mesures un peu
tardives à son égaial, qiKuqu'il m'en ail foui-ni des molifs
graves, que je ne crois pas à propos de dévcloj>pcr : je le
considère fort inutile. Je dois tenir aux dispositions cpic je
lui ai fait connaître et je ne saurais m'en dépai-tir. Je ne

dois plus employer ilnns mon diocèse un cccléshisiiipie qui
a, depuis si longtemps, abusé de ma jintience e! qui. dans
les circonstances, aurait dû cire l'cnvové ver? son évêf|ue
qui l'avait cité. Je vous serai bien j'cdevnblc, -Monseigneur,
si vous vouliez m'indiquer les désagrémcnls dont je suis
menacé par les alliances du sus-dit prêtre : mais, dans Ions
les cas, vous devez savoir, Monseigneur, que je ne iTiIonlc
ni les alliances, ni les coalitions. » '

D'autre part, un plaidoyer des paroissiens de la Tour-
Blanche n'obtient pas meilleur résùltat. Bertaud-Duchnznuil
tente alors une démarche de soumission, sur les conseils
de -Mgr d'.Vviau, il n'est pas revu par l'évêquc d'Aiigoulênie
qui maintient sa sentence, le raye du tîiblcau des chanoines

honoj'aires et lui remet son exeat. Berhuul-Duchazaud.

accueilli par rarchovc(pie de Boi'doaux, csi cliargé |mr lui
de J aumonerie de la -Maruifaclure-llôpilnl.



—^1 -

A l'occasion de ses voyages à la Toiir-Blanclie, Bertaud-
Duchazaud voudrait y célébrer la messe pour ses parents
défunts. II en demande rautorisution. L'évêque lui répond :
<( Votre iette du 30 du mois passé (octobre 1820) me fait
connaître vos dispositions à- réparer vos torts envers nous.
Notre cœur est toujours ouvert à ceux qui veulent s'en rap
procher : nous no connaissons que la bienfaisivncc, nous en
avons donné la preuve aux ingrats les plus i)rononcés ;
mais si nous pardonnons des attaques qui nous sont per
sonnelles, nous ne devons pas oublier celles qui atteignent
lit dignité de l'épiscopat, dont nous sommes revêtu. Lors-
(ju'un simple prêtre s'est permis différents écrits publics et
les a répandus avec une intention très blamâblc par la voie
de 1 impression, dans lesquels il a supposé des faits, affecté
un faux zèle, ]:)om' jeter de la défaveur sur son évôque et sur
les autorités constituées, nous devons exiger, autant que
possible, qu'il en fasse une rétractation proi)ortionnée a
1 offense. Ainsi, si vous cics rcpenfaiit, comme vo\is le
témoignez dans voti'c lettre, vous saurez choisir aussi la
voie de 1 impression pour vous rétracter de ce que vous avez
affirmé dans les libelles dont vous êtes l'auteur. Après ce
préambule, nous vous rendrons nos bonnes grâces.
Bcrtaud-Duchaznud porte lui-même à Angoulême, le l'i

septembre J820, sa leitro de rcpcntanco : « Je, soitssigné,
déclare que plusieurs personnes ecclésiastiques des plus
recommaiidables m'ayant fait observer que plusieurs
expressions de mes écrits intitules ; Lettre à M. le Préfet de
la Dordogne du 10 juin 1819, Lettre à MM. les Curés etc. du
20 septembre suivant. .4ms à la Petite Eglise etc., conte
naient des expressions trop vives et inconvenantes envers
la personne et la dignité de Mgr l'Evequc d'Angouleme, je
consens a les regarder comme telles et déclare m'en repen
tir sons ce rapport, protestant au surplus qu'elles n'ont été
employées, dans le sens intime de. l'auteur, que pour venger
les principes catboliques violemment attaqués par - les
écrivains de la Petite Elglise ou dans l'intérêt de la religion.
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En ce que ces expressions peuvent donc avoir d'offensant
pour la personne et la dignité de Mgr l'Evèque, je lui en
demande très humblement pardon, comme j'en ai dt'jf»
demandé pardon à Dieu, protestant en outre de mon juste
désir de voir rétablir la paix de l'Eglise par l'exécution du

Concorda!; de 18i'7. Fait et déclaré par motif do conscience,
avec le consentement que Mgr l'Evcquc d'Angoulême fasse
connaître ladite déclaration par telle voie d'impression qu'il
jugera convenable, »
Bien que Bert^iud-Duchazaud ait accepté la publication jmr

l'évcquc de sa rétractation, les termes n'en sont pas agréés.
Luguet, en effet, réplique le J7 septembre : » On ne veut
vous prescrire aucune formule, mais il vous sera facile de
trouver, en parodiant la lettre que le prélat vous a adressée
à Bordeaux, en date du G du courant. Vous ne devez point
employer de détours, ni exprimer rien d'étranger à une
réparation franche de vos torts bien voulus et bien réflécliis.
C'est un aveu bien clair et une rétractation formelle qu'il
faut faire. » Pour » l'écUficaiion publique » et la conserva
tion de son «< honneur sacerdotal », Bertaud-Duclmzaud

consigne ses démêlés avec son cvèquc dans 1' Ami de hi
Heli(jion (n" 053, 206).

En désespoir de cause, il en appelle au pape, le 7 déccin-
hrc 1S20, en une longue supplique dépourvue d'aménité et
même do sérénité, dans laquelle il charge Mgr Lncombc. Il
dit notamment que « ce malheurc\ix prélat perdait la con-
liancc de son diocèse par des écrits erronés et des démar

ches qui annonçaient l'esprit de parti ef lui aliénaient de
plus en plus le cœur de ses prêtres et l'opinion générale du
j>enple ». Il s'en prend aussi au vicaire général Luguet
(• dont les principes hardis et la conduite sans mesure alar

maient, non sans raison, le clergé ». II narre à son avantage
ses tentatives auprès de son évèque. Il joint h son appel.
pt)ur leur approbation, les deux lettres des 10 juin et 20
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septembre 1819. Il soumet au jugemcut du pape son Avis
à la Petit Eglise, entrepris pour « venger la gloire du clergé
français et riionncur du Saint Siège Apostolique, indigne
ment ûiilragé jusque dans la personne de son Très Saint
Pontife ». Il souligne avec une pointe d'orgueil que l'ou
vrage a été annoncé avec éloge dans VAmi âc la Religion,

et de plus approuvé par des personnes ecclésiastiques bien
capables d'en juger et bien respectables, par leur autorité et le
rang élevé qu'elles -tiennent dans la Sainte Eglise.

Je île dissimule pas néanmoins, Très Saint Père, que mon
zèle quoique si rave ne m'ait entraîné à me servir de quelques
expressions ou tournures qu'on a trouvées trop vives dans un
inférieur. En écrivant ainsi, je proteste, de bonne foi, que je ne
croyais point excéder les bornes du respect dû à l'autorité épis-
eopale, ni celles de la charité chrétienne qui souvent nous fait
un devoir de la correctdon fraternelle et même de la dénoncia
tion à la Sainte Eglise, contre celui qui erre dans la foi et ne
veut ni écouter les avertissements charitables, ni se condger:
que je me ci'oyais même autorisé dans cette conduite par une
foule d'exemples tirés de l'Histoire Ecclésiastique : mais qui
ne sait que, dans les entreprises les plus simples, les plus loua
bles même, il s'y mêle quelque chose de notre faible humanité,
de nos défauts. J'ai donc. Très Saint Père, cédé bien volontiers
aux conseils de ces personnes prudentes et charitables, en fai
sant les démarches de réconciliation dont j'ai déjà parlé et que
Votre Sainteté trouvei-a consignées dans des pièces en copie,
jointes à la présente, que je crois devoir lui adresser avec tous
ces détails, en implorant Son jugement et Sa correction patei-
nelles.

Les lois civiles de France me fourniraient sans doute des
moyens pour sortir de cette oppression, en appelant, comme
d'abus, des sentences ou des actes arbitraires de l'administra-,
lion épiscopale de Mgr l'évêque d'Angoulême. Mais les fonnes
qu'elles prescriv^ent me paraissent peu se conformer à la di
gnité de notre Saint Ministère et je préfère souffrir plus long
temps et que cette affaire ecclésiastique se termine ecclésiasti-
quement. Toutes les circonstances principales de cette affaire
sont parfaitement connues du vénérable et saint archevêque de
Bordeaux et de tout son conseil; elles le sont également à la
Grande Aumônerie de France à Paris. Il y a bien longtemps que
nos premières autorités occlésiaatiques dans ce royaume gémis-
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sent do l'état déplorable où se trouve réduit, par une mauvaise
administration, le diocèse d'Angoulême.

BerUiua-Ducliazaucl fait allusion à l'immixlion des neveux

de l'évéqiie, les époux Beaurcgard-Laboiinclic (I), dans l'ad-
niinislralion du diocèse.

On tient ce malheureux évêquo dans un tel état de gêne et
d'aveuglement ou d'ignorance sur les désordres de son diocèse,
en abusant dé la faiblesse de son esprit, qu'on peut dire, avec
la plus entière vérité, que l'anarchie règne dans le lieu saint,

Cei-tes, je ne crains pas, Très Saint Père, que la persécution
^ue j'éprouve nuise à ma réputation parmi les chrétiens ins
truits, mais le ïwuple ne voit que les choses exti-êmes et je dois
à l'édification publique et à l'honneur sacerdotal de prendre
tous les moyens possibles et honnêtes pour sortir de cet état
d'oppression et faire cesser ce scandale.

Enfin Berlaud-Duchazaud termine sa très longue lettre

(dont ces extraits n'atteignent pas le quart) par la dcniaïule
de la bénédiction apostolique et un appel oratoire à la bien
veillance du pape.

Ce prêtre, interdit dans le diocèse d'Angoulème, en adres
sant à Rome sa supplique, qui ne semble pas avoir obtenu

<lc l'éponsc, espérait le rétablissement de ses pouvoirs en
Dordogne et conséqueinment l'ouverture d'une enquête
canonique : elle eut renseigné officiellement le Saint Siège
sur la tension des relations entre le clergé, d'une part, Mgr
Liicombe et son vicaire général, d'autre part; surtout si le
nonce s'était informé à Paris, auprès du ministère des
cultes.

(1) Marie Lacombe, née à Monti'éjeau, s'est, installée auprès de son
oncle à Angoulême, en 1804. Elle a épousé, le 3 mai 1810, un tevras-
sonnais, Guillaume Beaure^rd-Labonnelie, ancien officier de hus
sards. Tous deux s'occupent du secrétariat de l'évêque. Parmi les
curés, les uns, nombreux, manifestent discrètement leur méconten
tement ; les autres se montrent empressés auprès de ce couple
influent pour obtenir Ie§ faveurs épiscopales.
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Kn effet, les malentendus latents et les réclamations jus
tifiées avaient alerte le gouvernement français qui venait
de refuser son agrément à la nomination do quatre ecclé
siastiques « aux cures de Sarlat, de Carlux, de Confolens
et au canonicat vacant ». Ces prêtres n'auraient pas été
choisis judicieusement. Le cardinal de Talleyrand-Péri-
gord (1) grand aumônier, en avait prévenu Mgr Lacombe et
avait fait pression sur lui par une lettre du 1" septembre
d820, confiée au préfet de la Charente, pour le remplace
ment du vicaire général Luguet.

Pei'sonne n'ignore que votx*e âge et vos infirmités ne vous
permettent pas assez souvent de vous livrer personnellement à
tous les soins qu'exige une partie si importante de l'adminis
tration diocésaine et que vous êtes forcé de l'abandonner à une
influence qui, sous tous les rapports^ laisse malheureusement à
désirer.

Le bien de la religion, Monseigneur, les vœux des fidèles et
votre propre ti-anquillité vous feront sentir, je n'en doute pas,
la nécessité d'éloigner de vous une direction qui compromet es
sentiellement votre caractère et la responsabilité de votre cons
cience. C'est le seul moyen, permettez-moi de le dire, de tarir
une source de désagréments pour vous et pour moi. Il y a
longtemps, Monseigneur, que j'éprouvais le besoin de vous ou
vrir mon âme, persuadé que ces réflexions feront sur votre es
prit toute l'impression dont elle sont capables. Je prends des
mesures pour que ma lettre vous parvienne directement.

Mgr Lucombo avait aussitôt exprimé sa surprise au grand
aumônier et déclanché une contre-offensive :

Sa Majesté, dites-vous, Monseigneur, a fait prendre des in-
forhiations sur Ifs sujets que j'ai présentés; elles ont été telle-

(.1) Alexandre-Angélique de Talleyrand-Périgord, prince de Cha-
lais, né en 1736, oncle de Charles-Maurice do Talleyrand-Périgord,
pidnco do Bénévent. Archevêque de Rennes et Député aux Etats-
Généx'aux. Grand aumônier en 1808 de Louis XVIII en exil. Pair
do Franco en 1814. Négocie la Concordat de 1817. Nommé le 28
juillet cardinal et archevêque de Paris mais n'est installé qu'en
1819, Meurt en 1821,
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iVient défavorables que le roi a, non seulement refusé son agré
ment à leur nomination, mais que même S. M. vous a chargé de
me témoigner son mécontentement sur de pareils choix. Tout
m'étonne e|t me surprend en cet article.

X<es sujets que j'ai présentés dans toutes les occasions, ou me
sont connus particulièrement par leur conduite, par leurs ta-
huits, par leur attachement au saint ministère et à ma personne,
ou m'onjfc été désignés par les peuples, par les autorités supé
rieures ou locales. Vous en avez été convaincu par les pétitions
des communes, qui m'ont été remises par des députations et
que je vous ai transmises dans le temps. C'est donc une en-eur
de votre part de penser ( ) que je cède à une influence qui,
sous tous les rapports, laisse tant à désirer. Oui, Monseigneur,
c'est moi-même qui choisis mes sujets, qui en ordonne le place,
ment et qui dirige toute la correspondance digne de mon atten
tion particulière.

Le témoignage de quelques individus que j'ai signalés pour
la plupart comme des rebelles, qui en se montrant ingrats ont
bravé mon autorité comme ma» patience, ( ) peut-il ba
lancer celui d'un évêque précautionné contre toute sui'prise ? Si
donc S. M. a désapprouvé le choix que j'ai fait, c'est avec rai
son, parce que, trompé vous-même par les informants, vous a\"ez
induit notre bon roi dans une erreur que son cœur désavoue.

Mais je suppose que je me fusse trompé quelquefois dans lo
placement de mes prêtres, devrai/t-on m'en faire un crime ou
plutôt ne dewait-on pas rendre justice à ma bonne foi ? Ne
pourrais-je pas récriminer contre quelques-uns des accusateurs
et en accablant d'autres de reproches ? C'est bien à eux, les per
fides, de se plaindre de mes choix : c'est précisément sur leur
compte que je me suis malheureusement trompé. Les pervers !
Ils so sont dissimulés auprès de moi pour faire placer ceux
qui leur ressemblaient et aujourd'hui omnes convencrunt in

Les mêmes individus, les mêmes hommes qui ont fait de
faux rawoids et qui me sont parfaitement connus — quelqu'un
d'entre eux très osé et très audacieux s'est lui-même dévoilé —
et quelques particuliers, ennemis du bien, qu'ils ont assocife à
leur dénonciation en les excitant par des motifs d'iatérêts aussi
blâmables que déplacés, ont voulu noircir auprès de Votre
Eminence celui de ities coopérateurs qui travaille sous mes
yeux, qui, toujours soumis à mes ordres, les exécute avec zèle
et empressement; un vicaire général qui montre partout un dis
cernement complet, qui a appris à être administrateur dans Isa
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hautes fonctions auxquelles il a été appliqué, qui a mérité danâ
ses visites, pai*tout où il a porté ses pas, l'estime publique et
l'accueil le plus éclatant de la part des prêtres qui se sont ê:rou-
pés autour de lui et de celles des autorités qui ont été satis
faites des instructions qu'il a données à tous en leur présence,
comme il en consiste par un grand nombre de lettres de félici
tations que" j'ai reçues à son sujet; enfin ce prêtre, qu'ont
honoré de leur protection M. le duc de Richelieu, le duc de Fel-
tre, le marquis de Jaucout, le comte de Vaublanc, le baron
Jourdan, ex-adminiatrateur des cultes; cet ecclésiastique que
%ous-même Monseigneur, avez honoré de votre estime, qui vous
a été recommandé par le prince Charles de Rohan, par M. de
Bernis ancien archevêque d'Albi; qui ne s'est jamais démenti
dans ses principes, dans son travail continuel; qui, dans les
temps les plus orageux de la Révolution, a donné dans le dépar
tement de la Dordogne dont il est originaire, le premier exem
ple de courage et de fermeté, eh bien ! c'est contre un tel sujet
que s'élèvent des hommes pleins de malice et d'orgueil. Un ad
ministrateur quelconque manqua-t-il jamais d'ennemis ? Un
mécontent fait plus de bruit que mille .qui sont contents. Je
vous prie donc, Monseigneiu*, de ne pas ajouter foi à ce qu'on
vous a dit de défavorable sur le compte de mon vicaire général,
dont je ne puis qu'être content ( ). Mais, après tout, Mon
seigneur, repoussons ces hommes perfides, dont le poison cor
rompt l'air que nous respirons...

Georges Rocal.

(.4 sidvrc.)
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DE QUELQUES ROLES GASCONS
RELATIFS A DES VILLEFRANCHES

11 est toujours difficile d'identifier de fa(;on certaine les
divers Rôles Gascons se rapportant aux bastides dites « \il
lefranclie », qui existèrent en Périgord, ou dans son voisi
nage immédiat.

Cependant, des noms do donateurs, de baillis, de séné
chal, et surtout les rares noms de lieux ayant subsisté de
puis le Moyen-Age, peuvent aider beaucoup à ces identifi
cations.

Dans son étude bien connue sur les Bastides du Périgord,
et dans une communication publiée dans notre Bulletin (1),
Vigié a étudié quelques uns de ces rôles et donné ses con
clusions.

Nous sommes d'accord avec lui pour attribuer le rôle
gascon n" 802, non à Villefranche de Lonchapt comme le
propose Bémont, mais à la bastide, aujourd'hui disparue,
do Villefranche de Puyguilhcm. Les raisons données par
Vicié sont probantes; au surplus, la bastide de Villefran
che, dont il est question dans ce texte, y est mentionnco
comme étant dans la honor de Puyguilhem. Or, Ahliefrancho,
de Lonchapt n'a jamais dépendu de Puyguilhem et en est
fort éloignée.

D'accord également avec Vigié pour appliquer le rôle
n" 179o, non à Villefranche de Lonchapt (identification pro
posée par Bémont), mais à Villefranche-du-Périgord. Lc^
motifs qu'en donne Vigié sont exacts quant au voisinage de
l'Agenais et de Sauveterre la Lémance (à 6 km.), et ils sont
suffisants. Mais, la raison qui semble majeure à A'igié est,
écrit-il, que : » Villefranche-du-Pcrigord est toujours dési-
» gnée de la manière suivante : Bastida noslra de Villa-
» franca sita in Petragoricensi, tandis qu'on désigne tou-

(1) Bull, de la Soc. hist. et archéol, du Pénoord, t. XLVII (1920).
fe. 143 iv 154.
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jours Yillcfrnnclic do Lonchnpf sous in forme : ViHafnms a
juxla Podiinn Normanni. » C)
Cetto distinction, (jui J'aciliterail. bien dos rocherclios,

'est inalheurcnscmcnt pas toujours txaclo.

C'est ainsi qu un docmneat se jnppoHant iiotlenient a
Illefranche-dc-Loncliapt (sentence de 4287 citée au cours
e notre étude d;î cette bastide) é2) porte lextuelloméiit :
'illani Francham in Pclragoricensi diocesi. Or, il Gontieiit
es noms de lieux, de ruisseau et de foret qui ne perinet-
ent aucune équivoque, tels que : paroisse de Carsac, rui;-.
;au le Galant, foret de Lespaa, paroisse, ruisseau et foret
ui jou-xtent la bastide do Villefranche de î-oiicliapt et dont.
2S noms ne se trouvent pas dans la région de Villefranche
!ii Périgbrd.
D'autre part, dans les textes ci-après, la bastide de Yillc-

ranclic-de-Loncliapt est également dénommée sous la men-
ion juxla Podium Normanni :

L'échange de 1301, entre Philippe le Bel et le comte de
'érigord, la désigne ainsi : hastidam de Lopchaco villam
Hctam Villamfranca^n.
Dans la réplique à l'informalion de 1310 (également citée

dans l'étude de la bastide) la désignation est : VUlam Fran
cham de. Lopchac.
Un serment de fidélité à Bérard d'Albrct, on 1342, indi

que : la hasiida de VUlofranqua.
De même, dans la donation à Alain d'Albret, de 1473,

qui comprend, avec Vaires et Puynormaiid, la bastide de
Villofraiich© de Lonchapt, celle-ci est nommée : Villefran'
que en Pêrigord.
Se fiant à la désignation : « Villaffranva Peiraf/oriccnsia

dyocesis qu'il applique exclusivement, et fi tort, à Yille-
fiancho du PérigorJ, Yigié a cru pouvoir altribuer le rôle
gascon n" 4808 a cette dernière bastide. Et, cette fois, nous
sommes contre lui, avec Bémoiit et DcssaKes. Non seulc-

(1) Id. j). 146 et Vigie, Les bastides du Pêrigord, p. 87.

(2) (2) Bull, cit., t, LXXVI (1949) p. 195.



ment Ja prension « m Peiragoricensi fliocosi s> de ce rôle
n'est pas spéciali;, comme nous venons da le voir.ii Yillp.
franche du Périçord, mais le texte, mémo de ce document
'applique de façon péromptoire à Villefranche do Lonchapt :

11 y s'agit de la conslruction d'une chajielle dans la ville,
iveo rantorisation et raide du roi d'Angleterre qui donne,
à cet effet, une maison à démolir <« dans sa propre foret do
Lcsj)au ». Or, celle chapelle était indispensable puisque la
bastide, édifiée à plus de 400 m. de l'église et du village de
Lopchac, n'avait aucun édifice religieux. Tandis que la bas-
ti<lc de Villcfranciic du Périgord avait, comme ce fut souvent
le cas en d'autres bastides, englobé dans ses palissades imo
église : colle de N.-D. de Vicl-Sicurac. Au reste, il, n'cxisie
pas il Villefranche du Périgord. en dehors de son église
paroissiale dont nous venons d'indiquer l'origine, de cliu-
pello moyenâgeuse; alors que la chapelle du xiv® se dresse
toujours sur la place de Vilicrranclie de Lonchapt; malgré
lift nombreuses réfecltons. les bases, les contreforts et d'nu-

Ires vestiges permetteni encore rl«' la dater. De plus, nous
avons vu précodomment que la foret de Lespaii n'existait
que dans la seigneurie de Villefranche de Lonchapt. Elle
n conservé, de nos jours, une certaine étendue et surtout
son nom inchangé. C'est ce qui a permis à Béraoïit de nré-
ciser avec axectilude, pour ce rôle 4808 i Z'Zi'.s/an*/, f<,irl
royale près de Villefranche de Lonchapt ».
Le rôle gascon n" 4808 doit donc èlte ulhabnc, sans

conteste, à celle dernière bastide.
Enfin, le rôle gascon n" 4770, que A^igié atirihuc à Ville-

franche du Périgord cl. Bémont à A'illefranche de.
se rapi>orto à une « Villafranca » que nous identifion.s avec
Villefranclic de Lonchapt, comme te fait, d'ailleurs, l'histo
rien Léon Dessalles.

Ce rôle, daté de I30j (comme le n" 4808 étudié ci-dessus),
réitère une réciamalion faite vers 1200, par laquelle les
habitants do " A'illefranque » detnandaient d inlroduire et
de nouociei' liln-enrcnt leurs marchandises au mavelié de
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quinze ans, cnlrc les deux su]»pîiques similaires c^'cxpliqu
jtar la suppression, do 1293 à 1303, de radmiiiistnitioii
Qnj:!aisc en Guve.nne. Ln première en dale do ces réclama-
lions, relative au libre accès du marché, est incluse dans ono
pétition (I) attribuée ])ar Dessnlles à A'illcfranchc de Lon-
eliapl) par laquelle les gens de AqUcfranque demandoni,
aussi, la consli uction de murailles et d'une maison de ville
et supplient, leur soigneur le roi (d'Angleterre) de eliasser
les juifs « lïors de A'illefranque ».
Sans doute, les murailles n'ont guère été édifiées avant

la lin du xiii*" ou début du xiv*' quelle que soit rancieunolé
des bastides. Mais il est difficile d'admotlfc que Villcfran-
cho du Périgord, construite dès 1261, ne possédât pas de
maison do ville on J290; le fait semble plus acceptable fioui*
Vlliefranebc de Loncliapt créée seulement vers 1280 ou
1281. Quant aux juifs, il y en avait dans toute la Guyenne
el (lans loutc la France, côinmc le prouvent les édits
d'Edouard ÏIl d'Angloicrro et de Pivilippe 1^ llol. Mais on
peut, je crois, sans tomber dans la fantaisie, avancer (pi'ils
étaieni prf»bablcment, moins nombreux à Villofrancbe du
Périgoi'tl qu'à Yillcfinnclie de Lonchapt, cette dernière bas
tide étant rclalivomenl près du port de Bordeaux (00 km.)
où ils aif'f1uaicnt>t

Ces diverses considérations ne constitueraient rpio dos
présomptions sérionses pour idcnliCer Villefia.'M-lu» do I.on-
rhnpl nvec la « A'illafrnnca » du rôle 4770 ot la •> Villefran-
ffue » do la pélilion do 1290. Mais A^gié ot Des.sallos cHont
ros deux documents, réunis au rôle 4808 (lequol appartient
indi-cutabloincnt à Villcfi-ancbe do Lonrtiapt), avec, pour
le tout, la référonco suivante : Coîlcclion Breeqah/ni/ 'i. XVI
Guiattie. T,a dilo pétition de 1290 n été transcrite par Cbam-
pollinn-Figoac qui indique la mémo référonco.
. Or, A'illofranrbo de Lonchapt était bien on Guyenno, lun
dis que Viilofranche du Périgord, qui dépendant du Comté

(1) Ctiampollion-Figeac, Lettres des rois et des reines, T. T, p. 880,
et Léon Deasalles, Histoirç du Périgord, t, ÏI, p. 90,
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(le Tonlousc ot nvail- été crééo par Aljilîonso de Poitiers,
était, comprise clans le Languedoc, ainsi cpie YiHofranclK'
fie Qnoyran. (1)

Léon Dessalles avait donc identifié avec exacl.itnde coït»'.

])étition et le rcdc gascon n" 4770. Nous concilierons avec
lui qu'ils appartiennent à A'illerranche de Loiicluipl.

jM'"® L. Gaudeai;

TRICENTENAIRE DE FÉNELON

L'excursion organisée par la Société à CAREN^AC, dont

Féne.lon fut prieur, et au château de FENELON, est fixée ati

dimanche 3 juin.

Pour tous renseignements, s'adresser à M. Corneille

trésorier. — La presse locale et régionale donnera ultérieu

rement les détails.

(1) Notons, en outre, que les rôles gascons relatifs à Villefran
che de Queyran (tels -les n."" 1529 et lûSl) portent : Pranqville,
Pfranca Villa ou la mention : de Cayrano.
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CAMPAGNE DE CAUMONT-LA FORCÉ
CONTRE LA LIGUE EN 1591

La. plupart des historiens de la Ligue on Périgord ont
passé sous silence une campagne conduite par Jacques rsMm-
fmr do Caiiniont-La Foi-cc pendant les années J590-Jfiyj.
Les grandes lignes de ces opérations se trouvent cependant
tracées dans les Mémoires de La Force, t. I, p. 101 et sq :

« 1589- Après la prise de plusieui"s villes et châteaux où le
sr de La Force avoit suivi S. M., le Roi lui donna commission
d'ailer refaire sa compagnie...

« Le sr de La Force ne fut pas plus tôt arrivé en Guyenne
(novembre 1589) que le Roi lui commanda d'y demeurer pour
s'opposer à ceux de la Ligue (car toute la Noblesse en étoit
presque, hormis ceux de la Religion), avec ordre d'assister le
Maréchal de Matignon, Lieutenant du Roi en la province, qui
ne se mettoit point en campagne sans lui ; aussi lui founiissoit-il
les plus belles et les meilleures forces qu'il eiît de cavalerie et
d'infanterie. Ledit Maréchal en faisoit grand état, n'ntrepre-
noit rién sans son avis, et les esécutions les remettoit toutes
noit rien sans son avis, et les exécutions les remettoit toutes
à lui.

« 1590. Pendant le temps que La Force demeura en Guyenne,
il se fit plusieurs belles expéditions; les sieurs Marquis de
Villars et de Montpezat, qui étoient les chefs de la Ligue, en
eussent pu dire des nouvelles, car il les malmena souvent. Il se
fit aussi plusieurs sièges, prises de place et combats notables
qui seroient trop longs à particulariser; les bonnes lettres
qu'il reçut du Roi témoignent assez du contentement de S. M.;
je me bornerai à raconter deux faits principaux, sans m'étendre
davantage là-dessus.

« Le sr de Matignon ayant assiégé Châlus en Limousin
(1591) qui tenoit pour la Ligue, il manda à La Force de venir
le trouver; mais comme il étoit alors embarrassé à quelque
autre aifaii-e pour le sei-vice du Roi, il ne put s'y rendre aussitôt
que le Maréchal l'eût souhaité; et il n'y arriva que lorsque
M. de Matignon avoit commencé le lever de siège et fait déjà
retirer son artillerie. Aussitôt le sr de La Force le prie de
suspendre sa retraitie et lui donner le temps d'examiner la
place; ce qu'ayant fait, il fit remettre le canon en batterie dan.s
m endroit foiblc que l'on n'avoit point remarqué auparavant;
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aussi les ennemis capitulèrent-ils le même jour, à son grand
contentement eà à celui du Maréchal.

« La deuxième occasion que je raconterai, c'est que le sr
d'Aubeterre, Sénéchal de Périgord, ayant mis le siège devant
Castillonnets et prié La Force de venir l'assister, il trouva à
son arrivée que l'on n'avoit rien avancé, ce qui lui fit changer
l'ordre de l'attaque; il conta-aignit ainsi Castillonnets à parle
menter; mais comme ils se déficient de M. d'Aubeterre, ils ne
voulurent avoir affaire qu'au sr de La Force, qui y fit entrer
le sr de Boni, lequel, la capitulation faite, fit sortir les assiégés
par une autre porte, La Force le lui ayant ordonné, parce qu'il
se doutoiit que d'Aubeterre, piqué, joueroit quelque mauvais
tour à la garnison. >

C'est dans le cadre de cette campagne qu'il faut insérer
une lettre inédite relatant des opérations qui se placent aux
portes même de Périgueux, le siège et la prise des châteaux
des Bories et de Rognac, avec reconnaissances de cavalerie
sur la ville.

- Non datée, on peut donner à cette lettre la date du 18 mai
IbOl, puisque dans une autre missive, écrite le même jour
aux Consuls de Bergerac et rapportée dans l'ouvrage do M.
le duc de La Force sur le Maréchal de La Force (t. I, p. 2ui3
do l'éd, de 1924. p. 295 de l'éd. de 1950), on trouve ce
post-scriptum *.

« Nous n'avons p- erdu temps en noire voyage et avons
fort élargi le pays, et resseii'é MM. de Périgueux, et sommes
toujours après à faire de mieux en mieux. Je remets les
particularités à celle que j'écris à ma femme...

M A Sarliac, près les Bories, ce 17® mai i59i. »

C'est précisément la lettre écrite à sa femme que nous
avons retrouvée aux Arch. de Bergerac, Ble Q, liasse 7,
N" 15, avec le billet d'envoi de Madame de La Force, née-
Charlotte de Gontaud-Biron,

A Messieurs le Sindic et Consulz de Bregerac.
N Messieurs, i'ay receu se iourduy une lettre de Monsyeur

de la Force, le double de laquelle ie vous envoyé, en a^anl
envoyé l'original à Madame de Brizcmbourg ma tante. Foi/.î
verrés par icelle toutes les particularités et les bcVcs forces

V  i ,;
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^itil sont ensemble; c'est pour faire de beaux efa'is pour le
service du Roij et le bien de tous ses pais. Je ne vous en
diray davantage que poin- vous assurer que ie suis,

« .Messieurs,

« Vostrc 2>lus affectionnée à vous faire service,
« Ch. de liiron. »

Kl voici 1.1 cupic joitilc de la lettre de M de La Force :

« H ne s'est rien passe depuis ma dernière qu'imjyorle.
Les petilz fortz ne nous allendent point. Monsieur d'Aube-
terre pensoit loger au bourg de Chasteau Lèvesque. Mais il
est en forte assiele cl Mons'icur de Montréal scstoit jette dans
le chasteau avec bon nombre d'hommes, de so7'lc qvil alla
loger ailheurs. Nous api^rochantes hier assés près de Peri-
gueulx, avec la cavalerie. Mais il ne pa7-ul cpie deux ou trois
chevaux. L'on tient qu'ilz sont en meffiance et se craignent
qu'on a quelque dessein sur eux. Nous vismcs hier loger
autour des Bories et le fismes sommer. Hz tirarent fort tout
au soir. Mais ce matin Hz commancé à capituler. Et croy
que dans aynnet ou demain matin Hz seront renduz. C est
une belle maison et qui pcult résister à deux canons. Je ne
vous puis resouldre au jmrlir d'icy que 7ious devieiidrons.
Je c7'oy que nous ne repassei'O^is pas encore delà l Isle et
que nostre retour ne pourra eslre sitost que je vous avoi.^
dict, estant encore nos pi'esences ?iccessajres à la campaignc
et en pcult revoùr beaucoup d'utilUié.

« Détruis avoir escrijA ccslc cy, ceux des Bories se sont
renduz. C'est une fort belle et bonne maison. Bognac a
aussy capitulé et le maislrc 2>romis de ne porter plus les
armes conire le Roy.

<( Nous parions ce malin et allons loger à Sainct Jehan
Descole. Ce lieu importe. Monsieur d'Aubeterre veuU
aitacquer la Martonnye ce mois, est là H y a aussy p/i/sieurs
fortz ez environs qu'importent. »
La suite des événenienis nous est donnée pat une auiro

lettre do Madame de La Force aussi non datée, mais post^j»



neure de bien peu de jours à la précédente, qui annonce la
prise do la Martonie, de Saint-Jean-de-Côle, de Thiviers, de

St-Pardoux-la-Rivièrc, et la poursuite de la campagne vers
Ghâlus. Nous ne donnons pas le texte .de cette lettre, publiée
aux Jurades de Bergerac, t. IV, p. 288.
La Force ne tarda guère à traverser l'Isle, puisque le 3

juin nous le trouvons à Trémolat et à Siorac sur Dordogne
d'où, avec sa troupe, il se dirige vers Saint-Cernin-de-
l'Herm, et Villefranclie-du-Périgord. (Lettre à sa femme,
dans Mémoires de La Force, t. I, p. 237.) Le 17 et le 21
juillet, il est à Salviâc, où le Maréchal de Matignon le fait
appeler pour assister à la capitulation de Domme qui aura
lieu le 31 de ce mois, ainsi qu'il l'écrira de Domme au.K

Consuls de Bergerac le jour meme. (Jurades de Berg. IV,
324.) Le 7 août il écrit aux Consuls de Bergerac du camp du
Vigan, près Gourdon (duc de La Force, 2° éd., p. 29b).
Le 20 octobre à Cahuzac, le 1®*" et le b novembre à Issi-

geac, il conduit le siège de Castillonnes avec deux mille
hommes d'infanterie, cinq cent chevaux et six pièces de
canon. Après huit jours de canonnade, deux brèches furent
ouvertes dans le rempart et la place capitula le 10 novem
bre, sans attendre l'assaut. (Jurades de Berg., IV, 303 et sq )
Le 2 décembre nous le retrouvons au camp du Vigan, pré

parant le siège de Rocamadour. Mais l'armée de la Ligun
avait été complètement battue h Souillac et à Payrac, ce qui
mit fin à la campagne.
Le 16 janvier 1592, le Maréchal de Matignon convoque

encore La Force et Aubeterrc, au cours du siège de Villan-
draut, où Geoffroy de Vivans devait trouver la mort quel
ques mois plus tard. L'entrevue eut lieu entre Libourno et
Sainte-Foy. Elle ne paraît pas avoir eu de suite.
La Force revint auprès du Roi en mars 1592. La charge

de capitaine des gardes du corps constitua sa première
récompense, en attendant, l'année suivante, le gouverne
ment du Béarn et la vice-royauté de Navarre, à l'âge do
34 ans.

A. JOUANEL.
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V A R. I A

UN Projet de Décoration Peinte

POUR Saint-Front au xix« siècle

Un hasard heureux nous a permis d'examiner les projets de
décoration peinte pour la basilÎQue Saint-Front, par M. Charles
Lameire (1). Ces cartons ont été demandés à l'artiste, vrai
semblablement par l'architecito Abadie, à qui l'on doit la quasi
reconstruction de Saint-Front au siècle derniei. Nous ignorons
à quelle date ces esquisses ont été exécutés, mais c'est proba
blement vers 1880, date de l'achèvement des traN'aux en ce qui
toiicerne la basilique elle-même.

Il nou.s a paru intéressani. de donner une idée de ce qu êtaient
les ambitieux projets de M. Ch. Lameire : il rêvait de i-evêtir
enticreinent do .peintures murales l'intérieur de Saint-Fronr. (2)

Voici comment l'artiste prévoyait l'ensemble de la décoration
peinte. En ce qui concernait la coupole occidentale, réservée à
la Création, la calotte devait représenter « Dieu créant les
intelligences célestes figurées par neuf chœurs : les Séraphins,
avec leurs ailes et leurs épéea flamboyantes, les Chérubins cou
verts d'yeux, les Trônes semblables à des roues ailées, les Domi
nations, les Vertus, les Puissances, les Principautés, les Archan
ges et les Anges ». Les intrados des grands arcs seraient consa^
crés aux quatre fleuves : le Ghéon, le Phison, le Tigre et l'Eu-
phrate; les quatre pendentifs aux quatre éléments : l'eau, l'air,
la terre et le feu.

La Coupole Nord, réservée à Loi) serait ainsi
peinte. La calotte figurerait « l'Eternel sur le sommet du Sinaï,
donnant à Moïse, aui milieu des éclairs, les Tables de la Loi;
vis-à-vis, le serpent d'airain figurerait le Sauveur sur la Croix,

(1) M. Charles-Joseph Lameire, architecte-décorateui*, est né a
Paris, en 1832, et mort à Sainte-Foy-làs-Lyon, en 1910. C'était un
élève de Denuellb. Il décora à Paris le Palais de Justice, la Cour
de Cassation, le Trocadéro, l'Eglise Salnt-Vincent-de-Paul. On lui
doit les mosaïques de la Madeleine, à Paris, et celles de N.-D. de la
Garde, à Marseille.

(2) Ces cartons nous ont été communiqués par notre ami M.
Legendre, architecte des M.H. de la Dordogne, que nous reniercions
do .sa complaisance. Ils proviennent d'un dossier ayant appartenu
au regretté Chanoine Roux,
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et, de cha^3ue côté, les Lévites, les Sages et les Rois de Judas ».
Les intrados des trois grands arcs E., N. et O., seraient consa'-
crés à 'Abraham. Isaac, Jacob et Joseph ; les quati'e pendentifs
à des Patriarches.

La coupole Sud, rései-vée à la* Loi Nouvelle, recevrait la déco
ration suivante. La calotte serait consacrée à « l'Esprit Saint
descendant, comme aui Cénacle, sous fonne de langues de feu
sur la Mère du Sauveur et sur les Apôtres. Vis-à-vis, le livre
des Evangiles serait placé sur un trône, et, de chaque côté, les
Martyrs, les Pontifes, les Fidèles ». Les intrados E.. S. et 0.

figureraient les fleuves de la grâce, de la pénitence et du sang des
martyrs. Quant aux pendentifs, on y verrait Saint Basile, Saint
Jean Chrysostome; Saint Ambroise et Saint Jérôme.

La coupole centrale, réservée à la Rédenuption, verrait sa
calotte consacrée au Christ résumant en Lui toutes le.s prophé
ties, mourant sur l'arbre de la Croix; à sfô pieds, sa Mère et
Saint Jean. Vis-à-vis, l'ai-bre de la Science, du Bien et du Mal
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étendant ses rameaux sur les flancs de l'atmosphère. Toutes les
nations s'avanceraient vers le Sauveur, selon la parole de l'Evan-
géliste Saint Jean. « Ego, si exaltatiis fuero a tenu omnia,
traham ad me ipsum. » (XII. 32). Les intrados figureraient les
fleuves du sang et d'eau qui coulent du côté et des plaies du
Christ, baignant les coupoles de l'Ancienne et de la Nouvelle
Loi. Les pendentifs figureraient Isaïe, Jérémie, Ezéchiel e$
Daniel.

La coupole orientale, celle du chœur, rései*vée au Jugement,
aurait sa calotte consacrée à « Dieu assis sur son trône, envi
ronné d'un arc d'émeraude, tenant dans sa main droite le livre
scellé des sept sceaux (Apocalypse, IV). Les inti*ados représen
teraient le fleuve de vie qui soi*t ti'ône de Dieu et de l'Agneau.
Les pendentifs figureraient le téti'amoi-phe : l'homme, le Hon,
l'aigle et le bœuf.

Enfin pour que nulle partie de l'édifice ne restât inoccupée,
la voûte de l'abside ot son cul de four représenteraient le psaume
il09 : « Dixit dominus domino meo : sede: a de^tris hicis- » Et
les 32 faces des grands piliers supportant les 16 arcs doubleaux
représenteraient d'un côté les huit grandes époques de l'An
cienne Loi, de l'autre, celles de la Nouvelle Loi.

Tel était donc le projet d'ensemble de M. Ch. IiAMElRE. Des
esquisses détaillées 'accompagnent le projet. Une coupe E.O. de
Saint-Front permet de se faire une opinion. On aperçoit à la
calotte de la coupole centrale une cai*avane de chameaux et toute
une théorie de personnages se dirigeant vers le Chi'ist Rédemp
teur. La oaJoitte de la coupole Ouest est faite d'un étagement des
Anges, Archanges, Trônes, etc.,., réj^rtis par zones, avec une
exubérance d'étoiles, de lunes et de comètes. Tous les penden
tifs sont peints d'un guillochage cernant des médaillons à per
sonnages. Même les deux coupolettes de la base du clochei* sont
peintes d'un ciel piqué d'étoiles. Deux planches sont consacrées
aux inti*ados, figurant le Tigre et le Phison. Par un étrange jeu
de mot, un tigre s'abreuve dans le premier, une brebis dort à
ses pieds; un cerf sort de l'autre. Çà et là des poissons filent
dans les fleuves traités d'une façon tori'entueuse.
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Une autre plaaiche est consacrée à la face de l'un des piliers.
Elle est adornée de deux figures, grandeur naturelle; d'un côté,
Saint Front, bénissant de la dextre, tenant sa crosse de la
senestre, avec au fond, la Tour de Vésone; de l'autre côté.
Sainte Vesunna (sic), portant dans sa main droite une couronne,
avec, au fond, les Arènes. Quant à l'appareil des piliere, il est
souligné par une alteniance de bandes claires et de bandes som
bres, et l'on aperçoit avec étonnement que chaque bande porte
les initiales S, F. (Saint-Front).

La deraière planche est consacrée au thème essentiel de la
calotte de la coupole orientale : Dieu assis sur le trône du Juge
ment. Sur ce vaste trône d'une architecture pyramidale, Dieu
ressemble au Jupiter de M. Ingres (Musée d'Aix-en-Provence) ;
il brandit le Livre au 7 sceaux d'une dextre solide cependant

. que des Anges volen,t à ses côtés et qu'une théorie de person
nages glisse vers Lui.

Quand nous aurons dit que partout courent des rinceaux,
des guirlandes, des bandeaux soulignant toutes les lignes archi-
tecturâles (voussures, arcs, impostes, baies, fenêtres, portes,
doubleaux, pendentifs), que des inscriptions latines fleurissent
tout à trac, que le style enfin accuse un mélange de mollesse et
de sécheresse, de symbolisme complexe et d'académisme, d'ins
piration biblique et de haute fantaisie, d'influence venues de
lîeuron et de pastiches de l'art des cata,combe,s, de relents
païens de M. Ingres et de parfums mystiques renouvelés d'Aiy
Scheifer, d'HippoIyte Flandrin et de Chenavard, on comprendra
que cet éclectisme, ce synchrétisme qui a perdu le sens du
« sacré », aurait été un non-sens dans notre basilique. De fait,
elle l'a échappé belle K L'idée d'un tel badigeonnage, d'un tel
bariolage sans mesure, insensé et injustifié, nous fait double
ment apprécier la pure nudité des lignes et des volumes de notre
Cathédrale. Heureuse impécunioslté qui nous a évité une sorte
de profanation !

Jean Secret.

•i-ç Direcleur, G. Lavero.np.


